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F R A N Ç O I S  D E S J A R D I N S

L es inondations qui frappent des dizaines de
secteurs au Québec sévissent alors que l’in-

dustrie de l’assurance commence à offrir des
produits visant spécifiquement le risque de dé-
bordement des cours d’eau.

Le Mouvement Desjardins et Intact, par
exemple, sont parmi ceux qui ont récemment
annoncé cette possibilité d’assurance précise,
quelques mois après que le Bureau d’assurance
du Canada (BAC) eut élaboré un nouvel ave-
nant qui peut servir d’inspiration ou être utilisé
tel quel par les assureurs.

« C’est très nouveau. À l’heure actuelle, très
peu de gens ont cette couverture, alors la majo-
rité vont devoir se tourner vers le gouvernement
et ses programmes d’assistance financière pour
recevoir une indemnité », a dit Pierre Babinsky,
directeur des communications et des affaires
publiques au BAC.

« À ma connaissance, moins d’une cinquan-
taine de ménages parmi ceux qui ont été inondés
avaient souscrit à une telle assurance», a ajouté
M. Babinsky. Les quelques assureurs qui l’of-

frent au Québec le font depuis le mois de mars,
selon lui.

Les assureurs ont commencé à reconnaître il
y a quelques années l’intérêt d’une assurance
très spécifique pour certaines situations, d’au-
tant plus que les changements climatiques oc-
casionneront vraisemblablement de plus en
plus d’incidents extrêmes au fil du temps.

En 2013, l’Alber ta et l’Ontario avaient été
frappés par des inondations qui ont fini par coû-
ter des centaines de millions à l’industrie. Dans
le premier cas, le BAC estimait les dommages à
environ 1,7 milliard à l’automne 2013. Dans le
deuxième, lié aux 125 millimètres de pluie tom-
bés sur Toronto le 8 juillet, une estimation ini-
tiale atteignait 850 millions.

Déploiement graduel
Intact a fait l’annonce de son nouveau pro-

duit à l ’automne 2015 dans le cadre d’un
congrès de courtiers d’assurance en Ontario.
Le déploiement a eu lieu l’année suivante dans
les autres provinces et vient de rejoindre le
Québec le mois dernier, a indiqué la compa-
gnie vendredi. Son chef de la direction, Jean-

François Blais, avait af firmé lors d’une table
ronde que le langage des polices d’assurance
méritait d’être refondu pour une plus grande
transparence mais qu’en plus, Intact était
consciente des « changements climatiques et des
régimes météorologiques ».

« C’est un risque qui est assez compliqué à
évaluer. L’assureur doit savoir ce que ça repré-
sente comme risque, qui est le plus à risque,
comment la prime doit  ref léter ce risque-
là, etc., a dit M. Babinsky lors d’un entretien.
On ne veut pas que la prime soit insuf fisante
pour couvrir les réclamations, on ne veut pas
qu’elle soit trop grosse non plus. On veut que
la tarification soit équitable entre les gens qui
sont moins à risque et ceux qui sont plus à
risque. »

Par ailleurs, le CAA-Québec a indiqué jeudi
qu’une voiture inondée, selon les règles de la
SAAQ, acquiert le statut « irrécupérable ». Sur
son site, la SAAQ mentionne qu’un tel véhicule
«ne pourra jamais être remis sur la route» mais
que des pièces peuvent servir.

Le Devoir

L’assurance contre les inondations, un produit émergent

A N D Y  B L A T C H F O R D

O ttawa — Le taux de chômage a reculé en
avril à son plus faible niveau depuis le dé-

but de la dernière grande récession, mais cer-
tains détails, comme la faiblesse record de la
croissance des salaires, ont porté ombrage à ce
qui aurait autrement été une solide per for-
mance du marché du travail.

La création d’emplois a ralenti en avril pour
générer la création nette de seulement 3200
emplois, un chiffre si faible qu’il est statistique-
ment insignifiant, a révélé vendredi le plus ré-
cent rapport de Statistique Canada. Cependant,

le Canada a réussi
à  conser ver  l es
gains des derniers
mois ,  e t  dans  la
der nière  année,
plus des deux tiers
de la croissance du
marché du travail a
eu lieu dans le sec-
teur de l’emploi à
temps plein, a sou-
ligné l’économiste
Nathan Janzen, de
la Banque Royale.

La participation
au marché du tra-

vail est en hausse d’une année à l’autre, et
M. Janzen a noté que le taux de chômage de
6,5% en avril — en baisse par rapport à celui de
6,7% de mars — se situait maintenant sous son
niveau moyen sur 10 ans. En avril, le taux de
chômage était à son plus faible niveau depuis
octobre 2008. Il montrait en outre un recul de
0,6 point de pourcentage par rapport au même
mois en 2016, alors qu’un moins grand nombre
de jeunes étaient à la recherche d’un emploi.

Cependant, dans une note de recherche à ses
clients, M. Janzen a noté qu’il y avait une om-
bre au tableau : la croissance historiquement
faible des salaires. «À ce sujet, c’est simplement
déconcertant, a affirmé l’analyste dans un entre-
tien. Habituellement, on pourrait dire que le
marché du travail est relativement solide, mais il
ne génère pas de croissance des salaires. Alors, je
crois que la mesure du salaire est celle qui fera le
plus réfléchir la Banque du Canada, et elle nous
laisse songeurs, nous aussi. »

Le salaire horaire de tous les employés a pro-
gressé de 0,7 % en avril, ce qui représentait sa
cadence annuelle la plus lente depuis que
l’agence fédérale a commencé à colliger ces
données, en janvier 1997. Pour tous les em-
ployés permanents, les salaires ont augmenté
de seulement 0,5 % par rapport à l’an dernier, ce
qui était aussi un creux historique.

Selon M. Janzen, la croissance des salaires
est un indicateur important, particulièrement
pour la Banque du Canada lorsqu’elle prend

Le taux de
chômage 
a reculé à
6,5 % en avril
La stagnation des salaires
fait de l’ombre au tableau

PEDRO RUIZ LE DEVOIR

C’est en se demandant ce qui expliquait son inaction politique que Nassin Bisbis est devenu l’un des cofondateurs d’AnimaCité.

Le Québec regorge d’entrepreneurs passion-
nés qui tentent de mettre à profit une idée ou
un concept novateur. Chaque semaine, Le De-
voir vous emmène à la rencontre de gens vi-
sionnaires, dont les ambitions pourraient
transformer votre quotidien. Aujourd’hui, de
jeunes entrepreneurs qui ont traversé l’Atlan-
tique pour donner un nouveau sens au pou-
voir citoyen.

K A R L  R E T T I N O - P A R A Z E L L I

C
omme tous ses compatriotes, Nes-
sim Bisbis a bien hâte de savoir qui
sortira vainqueur de l’élection prési-
dentielle française qui connaîtra son
dénouement dimanche. Mais il ne

pense pas que c’est à l’Élysée que son avenir se
jouera au cours des prochaines années.

« Je pense qu’à l’avenir, les vrais enjeux seront
locaux et régionaux, plus que nationaux», dit le
jeune homme dans la mi-vingtaine.

Nessim l’avoue sans rougir : il n’a jamais été
très engagé politiquement. « À 23 ans, je

n’avais jamais donné mon avis à ma ville,
j’avais voté une fois parce que mon père m’y
avait obligé. » Et c’est en se demandant ce qui
expliquait son inaction qu’il est devenu l’un
des cofondateurs d’AnimaCité, une entreprise
qui encourage les citoyens à faire entendre
leur voix.

Éclosion au Québec
La compagnie naît il y a quelques années sur

les bancs d’école de l’Hexagone,
comme un projet étudiant. Avec deux
collègues français, Nessim imagine
une application mobile qui permet-
trait aux villes d’entrer en contact
avec leurs citoyens, et aux citoyens
d’exprimer leurs préférences sans
trop d’efforts.

À l’été 2015, les trois entrepre-
neurs se retrouvent à Québec pour
présenter leur idée dans le cadre
d’un concours organisé par le réseau d’écoles
de commerce Télécom. Ils remportent l’un des
deux prix offerts et tombent amoureux de la
province.

Après un passage par Le Camp, un incuba-

teur d’entreprises technologiques de la Vieille
Capitale, le trio fait non seulement le pari que
son entreprise connaîtra du succès, mais égale-
ment qu’elle intéressera des villes de chaque
côté de l’Atlantique.

Interpeller le citoyen
En septembre dernier, Feucherolles, petite

commune française de quelque 3000 âmes, est
devenue la première ville à lancer sa plate-

forme citoyenne grâce à AnimaCité.
La municipalité de Plessisville, près
de Victoriaville, a fait de même en
mars, et l’entreprise est actuellement
en discussion avec d’autres villes
québécoises.

L’application d’AnimaCité permet
aux municipalités qui s’abonnent sur
une base annuelle d’ef fectuer des
sondages, de publier des avis pu-
blics, d’annoncer des événements ou

encore de mettre en valeur des entreprises lo-
cales. Les citoyens peuvent donner leur point
de vue, mais aussi signaler un nid-de-poule à

DES IDÉES, UNE VISION

La démocratie au bout des doigts
AnimaCité veut rapprocher les villes de leurs citoyens

0,7%
Taux de progression
du salaire horaire de
tous les employés au
Canada en avril. Cela
représente la cadence
annuelle la plus lente
depuis 1997.

Lire aussi › De bons chiffres sur l’emploi pour
les 100 premiers jours de Trump Page C 2 

Nouvelles villes admissibles
au programme d’aide
Québec a annoncé vendredi l’admissibilité de
61 nouvelles municipalités au «Programme gé-
néral d’aide financière lors de sinistres réels ou
imminents» pour les inondations qui sévissent
depuis le début du mois d’avril, portant le to-
tal à 132 municipalités. Le ministère de la Sé-
curité publique a indiqué dans un communi-
qué que le «programme constitue une aide de
dernier recours, notamment pour réparer cer-
tains dommages aux résidences principales et
aux infrastructures municipales essentielles qui
ne peuvent être couverts par une assurance».
Établi en 2011, le programme comporte un
certain nombre d’exclusions, comme les cha-
lets, les piscines, les garages et les dommages
faits au terrain. Le montant maximal de l’in-
demnité avait été établi à 150 000$, indexé an-
nuellement en fonction de l’inflation.

VOIR PAGE C 2 : IDÉES
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Titre                                  Symbole    Fermeture           Variation Volume
                                                                               ($)           (%)        (000)

Titre                                  Symbole    Fermeture           Variation Volume
                                                                               ($)           (%)        (000)

Alim. Couche-Tard            ATD.B     64.81      2.18       3.48     1411
Canadian-Tire                  CTC.A   166.29      1.19       0.72       203
Cogeco                            CCA      79.26      0.20       0.25         34
Corus                             CJR.B     13.27      0.11       0.84       102
Groupe TVA                     TVA.B       3.50      0.08       2.34           6
Jean Coutu                      PJC.A     22.50      0.24       1.08       188
Loblaw                               L        77.99      0.43       0.55       664
Magna                              MG       57.77     -0.28      -0.48       755
Metro                              MRU      46.41      0.15       0.32       700
Quebecor                        QBR.B    41.77     -0.01      -0.02       135
Uni Select                        UNS      31.42     -0.62      -1.94       716
Saputo                             SAP      45.06      0.66       1.49       421
Shaw                              SJR.B     29.11      0.16       0.55       741
Dollarama                        DOL    122.63      1.57       1.30       258
Restaurant Brands            QSR      80.37      2.05       2.62       498
Transat A.T.                      TRZ        5.96      0.11       1.88         48
Yellow Media                      Y          7.59     -0.10      -1.30         44

S&P TSX                          SPTT15582.04 185.34       1.20 213121
S&P TX20                        TX20   639.47      9.14       1.45   73144
S&P TX60                        TX60   920.60    11.39       1.25   95741
S&P TX60 Cap.                TX6C 1017.99    12.58       1.25   95741
Cons. de base                 TTCS   569.76      7.01       1.25     4534
Cons. discré.                   TTCD   200.48      1.41       0.71     5332
Énergie                            TTEN   194.43      5.68       3.01   59007
Finance                            TTFS    284.32      2.45       0.87   38390
Aurifère                           TTGD   201.82      3.53       1.78   80425
Santé                              TTHC     64.86      0.28       0.43     2683
Tech. de l’info                  TTTK      63.98      0.36       0.57     5113
Industrie                          TTIN    218.93      1.07       0.49   13336
Matériaux                        TTMT   234.70      3.17       1.37   59874
Immobilier                       TTRE    300.47      2.53       0.85     5017
Télécoms                         TTTS    168.04      1.50       0.90     2682
Sev. collect.                     TTUT    250.52      1.07       0.43     4763
Métaux/minerals             TTMN   670.38      0.00       0.00           0

TSX Venture                       JX      781.72      7.65       0.99   70307

Cameco                           CCO      13.27      0.17       1.30       859
Canadian Natural              CNQ      42.28      0.85       2.05     3269
Hydro One                          H        24.05      0.03       0.12       297
Enbridge                           ENB      56.59      0.86       1.54     2113
EnCana                            ECA      14.97      0.65       4.54     4218
Enerplus                           ERF        9.92      0.94     10.47     3494
Pengrowth Energy              PGF        1.16      0.06       5.45     3077
Pétrolière Impériale           IMO      39.34      0.31       0.79       632
Suncor Energy                   SU       42.61      0.86       2.06     3761
Cenovus Energy                CVE      12.92      0.25       1.97     3991
TransCanada                    TRP      63.99      1.34       2.14     1596
Valener                             VNR      21.85      0.08       0.37         26

Air Canada                        AC       13.94      1.15       8.99     5046
Bombardier                     BBD.B      2.08      0.03       1.46     2986
CAE                                 CAE      21.73      0.24       1.12       469
Canadien Pacifique            CP     211.27      1.29       0.61       241
Chemin de fer CN             CNR    101.87      0.72       0.71     1132
SNC-Lavalin                      SNC      54.54     -0.32      -0.58       358
Transcontinental              TCL.A     24.58      0.20       0.82         55
TransForce                        TFI       35.00      0.00       0.00           0

B. CIBC                             CM     108.67      1.30       1.21     1886
B. de Montréal                 BMO      96.32      0.91       0.95     1660
B. Laurentienne                 LB       54.70      0.36       0.66       163
B. Nationale                      NA       53.13      0.91       1.74     1503
B. Royale                           RY       93.74      0.99       1.07     3400
B. Scotia                          BNS      76.72      1.56       2.08     3208
B. TD                                TD       64.09      0.80       1.26     4812
Brookfield Asset              BAM.A    51.55      0.12       0.23       899
Cominar Real                 CUF.UN    14.00      0.14       1.01       436
Corp. Fin. Power               PWF      34.16     -0.54      -1.56     1117
Fin. Manuvie                     MFC      24.55      0.11       0.45     4071
Fin. Sun Life                     SLF       48.82      0.26       0.54       974
Great-West Lifeco             GWO      34.47     -2.00      -5.48     1563
Industrielle All.                  IAG       57.77      0.17       0.30       936
Power Corporation            POW      31.19     -0.41      -1.30     1171
TMX                                   X        79.19     -0.55      -0.69         62

Agrium                             AGU    124.96      0.59       0.47       196
Barrick Gold                      ABX      22.06      0.05       0.23     2834
Goldcorp                            G        18.61      0.21       1.14     1825
Kinross Gold                       K          5.17      0.23       4.66     5097
Mines Agnico-Eagle           AEM      63.75      1.34       2.15       654
Potash                             POT      22.49      0.14       0.63     1145
Teck Resources              TECK.B    25.30      0.35       1.40     2220

Fortis                               FTS       44.66      0.09       0.20       622
TransAlta                           TA          7.26      0.26       3.71     1218

BlackBerry                        BB       12.96      0.24       1.89     1075
CGI                                 GIB.A     65.80     -0.08      -0.12       491

BCE                                 BCE      62.11      0.48       0.78     1033
Manitoba Telecom            MBT      39.53      0.00       0.00           0
Rogers                            RCI.B     62.71      0.56       0.90       788
Telus                                  T        45.48      0.46       1.02       861

iShares DEX                     XBB      31.71      0.00       0.02         18
iShares MSCI                   XEM      30.67     -0.03      -0.10         48
iShares MSCI EMU            EZU      33.12      0.00       0.00           0
iShares S&P 500              XSP      27.48      0.11       0.40       154
iShares S&P/TSX              XIC       24.72      0.28       1.15       222

HB NYMEX CL BULL          HOU        5.80      0.23       4.13     5902
HOME CAPITAL GROUP      HCG        5.85     -0.16      -2.66     5827
KINROSS GOLD CORP         K          5.17      0.23       4.66     5097
AIR CANADA                      AC       13.94      1.15       8.99     5046
TORONTO DOMINION          TD       64.09      0.80       1.26     4812
HB NYMEX CL BEAR          HOD      12.64     -0.56      -4.24     4550
ENCANA CORP                  ECA      14.97      0.65       4.54     4218
MANULIFE FINANCIAL        MFC      24.55      0.11       0.45     4071
CENOVUS ENERGY INC      CVE      12.92      0.25       1.97     3991
SUNCOR ENERGY INC        SU       42.61      0.86       2.06     3761

SIERRA WIRELESS             SW       38.97      4.94     14.52       446
ENERPLUS CORP              ERF        9.92      0.94     10.47     3494
AIR CANADA                      AC       13.94      1.15       8.99     5046
CANYON SERVICES           FRC        6.84      0.54       8.57     1122
BONTERRA ENERGY          BNE      19.00      1.40       7.95       173
SEVEN GENERATIONS         VII       25.96      1.84       7.63     1694
STELLA JONES INC             SJ        44.99      2.78       6.59       462
PARAMOUNT RES LTD        POU      17.39      1.05       6.43       343
TOURMALINE OIL              TOU      27.69      1.63       6.25     1155
ENDEAVOUR MINING         EDV      21.33      1.17       5.80       349

AUTOCANADA INC             ACQ      21.35     -1.55      -6.77       251
ZCL COMPOSITES INC       ZCL      12.97     -0.93      -6.69       541
CALLIDUS CAPITAL            CBL      13.96     -0.87      -5.87       449
GREAT WEST LIFECO         GWO      34.47     -2.00      -5.48     1563
HB NYMEX NG BEAR         HND      10.39     -0.46      -4.24       752
HB NYMEX CL BEAR          HOD      12.64     -0.56      -4.24     4550
RITCHIE BROS                  RBA      42.16     -1.83      -4.16       318
APHRIA INC                      APH        6.16     -0.21      -3.30     1441
RUSSELL METALS INC       RUS      26.23     -0.88      -3.25       201
COTT CORP                      BCB      17.39     -0.56      -3.12       271

SHOPIFY INC                   SHOP   116.83      5.01       4.48       302
SIERRA WIRELESS             SW       38.97      4.94     14.52       446
STELLA JONES INC             SJ        44.99      2.78       6.59       462
ALIMENTATION                 ATD.B     64.81      2.18       3.48     1411
RESTAURANT BRANDS      QSR      80.37      2.05       2.62       498
SEVEN GENERATIONS         VII       25.96      1.84       7.63     1694
TOURMALINE OIL              TOU      27.69      1.63       6.25     1155
DOLLARAMA INC               DOL    122.63      1.57       1.30       258
BANK of NOVA                  BNS      76.72      1.56       2.08     3208
BONTERRA ENERGY          BNE      19.00      1.40       7.95       173

GREAT WEST LIFECO         GWO      34.47     -2.00      -5.48     1563
RITCHIE BROS                  RBA      42.16     -1.83      -4.16       318
AUTOCANADA INC             ACQ      21.35     -1.55      -6.77       251
ZCL COMPOSITES INC       ZCL      12.97     -0.93      -6.69       541
RUSSELL METALS INC       RUS      26.23     -0.88      -3.25       201
CALLIDUS CAPITAL            CBL      13.96     -0.87      -5.87       449
UNI SELECT INC               UNS      31.42     -0.62      -1.94       716
COTT CORP                      BCB      17.39     -0.56      -3.12       271
HB NYMEX CL BEAR          HOD      12.64     -0.56      -4.24     4550
INTERFOR CORP                IFP       18.73     -0.56      -2.90       504
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V I R G I N I E  M O N T E T

W ashington — Le taux de chômage aux
États-Unis est tombé en avril à son plus fai-

ble niveau en dix ans, une bonne nouvelle pour
le président Trump, qui cherche à peaufiner le
bilan de ses 100 premiers jours de mandat.

L’économie américaine a créé 211 000 nou-
veaux emplois en avril dans un vif rebond par
rapport à la mauvaise performance de mars
(79 000), et le taux de chômage est descendu à
4,4 % (–0,1 point sur un mois), son plus bas ni-
veau depuis mai 2007, selon le département du
Travail vendredi.

La Maison-Blanche a assuré que ce rapport
sur l’emploi montrait «que le programme écono-
mique du président, qui veut réformer en profon-
deur les impôts, s’affranchir du fardeau des régle-
mentations […], négocier des traités commer-
ciaux équitables, cible l’emploi », selon la porte-
parole adjointe Sarah Huckabee Sanders. Elle a
relevé l’expansion de secteurs « sur lesquels le
président se focalise particulièrement », comme
le bâtiment ou l’exploration minière.

Ces chif fres dynamiques pour le premier
mois du deuxième trimestre confirment l’opti-
misme de la Banque centrale américaine (Fed),
qui a jugé mercredi, en maintenant les taux
d’intérêt inchangés, que l’affaiblissement de la
croissance au premier trimestre (+0,7 % en
rythme annualisé) n’était que temporaire. Une
prochaine hausse des taux d’intérêt en juin
semble scellée aux yeux de tous les analystes.
«Ces données sont plus qu’assez pour que la Fed
garde le cap d’un relèvement des taux le mois

prochain », a af firmé Jim O’Sullivan, écono-
miste en chef pour HFE.

Pour le président Donald Trump, ces chiffres,
même s’ils sont l’héritage de la reprise écono-
mique promue par le gouvernement Obama,
constituent une bonne nouvelle qui redore le bilan
symbolique des 100 premiers jours à la Maison-
Blanche. Jeudi, le président républicain avait en-
grangé un autre succès avec l’adoption par la
Chambre des représentants d’un texte remplaçant
le système d’assurance maladie «Obamacare»,
première étape avant un examen par le Sénat.

Depuis le début de l’année, l’économie a créé
en moyenne 185 000 emplois nets par mois,
poursuivant le rythme de 2016, ce qui est dou-
blement suffisant, vu l’évolution de la popula-
tion active, pour continuer à faire baisser le
taux de chômage. Chiffre frappant, le taux de
sans-emploi est passé de 4,8 % en janvier à 4,4 %
trois mois plus tard. «Cela va attirer l’attention
de la banque centrale […]. La hausse des taux de
juin est quasiment acquise », a relevé Ian She-
pherdson, de Pantheon Macroeconomics.

Pour Mickey Levy, économiste du groupe
bancaire Berengerg, « ce fort rapport sur l’em-

ÉTATS-UNIS

De bons chiffres sur l’emploi pour les 100 premiers jours de Trump

4,4%
Taux de chômage en avril aux États-Unis. 
Ce taux est le plus bas depuis mai 2007.

ploi consolide les attentes d’un rebond de la crois-
sance au deuxième trimestre».

Le gouvernement Trump, qui promet de
vastes mesures de relance budgétaire, assure
pouvoir à moyen terme faire croître durable-
ment l’économie à un rythme supérieur à 3%, un
objectif ambitieux dont doutent de nombreux
économistes, étant donné la faible productivité
et le vieillissement de la population. «Il n’est pas
imaginable qu’ils obtiennent 3 % sur de nom-
breuses années […] ce dont ils auraient besoin
pour compenser les réductions d’impôt prévues», a
affirmé Alan Blinder, un ancien vice-président de
la Fed, sur la chaîne financière CNBC.

Avec un taux de chômage de 4,4 %, l’écono-
mie américaine frôle le plein-emploi, ce qui si-
gnifie que les employeurs vont devoir augmen-
ter les rémunérations pour pour voir des
postes. Cette hausse des salaires reste pour
l’instant modeste (+0,3 % le mois dernier et
+2,5 % sur un an). « Cela permet à la Fed de ne
pas céder à la panique et de continuer à avancer
doucement » sur les taux sans craindre une vive
accélération de l’inflation qui lui ferait resser-
rer brutalement la vis monétaire, ajoute l’éco-
nomiste Alan Blinder.

Agence France-Presse
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Depuis le début de l’année, l’économie américaine a créé en moyenne 185 000 emplois nets par mois.

réparer, une ruelle à nettoyer
ou un lampadaire à remplacer,
en envoyant une photo.

« On s’est rendu compte que
dans toutes les villes, que ce soit
en France ou au Canada, il y a
très peu d’interaction avec la
population, souligne Nessim.
Notre but, c’est d’élargir la base
de citoyens sur laquelle les villes
peuvent s’appuyer pour prendre
des décisions. »

« Souvent, ce qui décourage
un citoyen de s’impliquer, c’est
d’avoir l’impression que son
avis n’est pas pris en compte,
ajoute-t-il. C’est ce qu’on veut
changer. »

Approche personnalisée
AnimaCité n’est pas la seule

à courtiser les villes qui veu-
lent se faire une place sur
l’écran d’accueil du téléphone
mobile de leurs citoyens. L’ap-

plication Voilà ! — utilisée en-
tre autres par Granby, Saint-
Bruno-de-Montar ville et Co-
wansville — et la plateforme
B-CITI — lancée à Brossard et
à Sherbrooke — of frent des
fonctionnalités semblables,
mais Nessim croit que la
sienne se distingue par son ca-
ractère personnalisé.

« On a une architecture qui
est commune à toutes les villes,
mais on veut permettre à
chaque ville de sélectionner des
fonctionnalités qui lui sont pro-
pres pour que leurs citoyens se
reconnaissent dans l’applica-
tion, dit-il. Lorsque les citoyens
téléchargent l’application, ils
ne téléchargent pas l’applica-
tion d’une entreprise, ils télé-
chargent l’application de leur
ville. C’est ce qui nous rend
uniques au Québec. »

Fraîchement diplômés, les
fondateurs de la jeune entre-
prise veulent convaincre d’au-
tres villes québécoises et fran-
çaises de leur faire confiance,
mais ils ne veulent pas en res-
ter là. « Une des prochaines

étapes, c’est de traduire l’appli-
cation et d’attaquer le Canada
anglais, glisse Nessim. On a
choisi de se mettre à 100% sur
le projet. C’est un choix de vie
pour les deux années qui vien-
nent. On va tout donner pour
essayer de percer. »

Le Devoir
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IDÉES

ses décisions sur les taux d’in-
térêt. Cette donnée est un indi-
cateur du pouvoir d’achat des
ménages et de la santé de
leurs revenus mensuels.

Dans une note de recherche
dif fusée vendredi, Jimmy
Jean, un économiste principal
chez Desjardins, a qualifié les
chiffres sur les salaires d’« af-
freux». M. Jean a en outre noté
que la croissance des salaires
était restée au-dessus de la
barre des 2% pendant la réces-
sion de 2008-2009. « On peut
s’attendre à ce que [la Banque
du Canada] utilise la crois-
sance anémique des salaires
pour minimiser davantage le

déclin du taux de chômage et
s’en servir comme une preuve
de “capacité excédentaire” tou-
jours prévalente dans le marché
du travail », a écrit M. Jean.

Comparativement à l’an der-
nier, les données font état d’un
gain net de 275 700 emplois au
Canada, dont 189 600 à temps
plein. Dans son rapport, Statis-
tique Canada fait état de la dis-
parition de 50 500 emplois
dans le secteur privé, tandis
que le secteur public en a ga-
gné 35 200. Quelque 31 200
emplois à temps plein sont
aussi passés à la trappe le
mois dernier, tandis que le
nombre d’emplois à temps par-
tiel a progressé de 34 300.

Stabilité au Québec
L’emploi est également de-

meuré stable au Québec en
avril, avec la per te nette de

3800, ou de 0,1 %. Le taux de
chômage augmente de 0,2
point et se fixe à 6,6 %, a noté
l’Institut de la statistique du
Québec (ISQ). La stabilité de
l’emploi s’obser ve tant chez
les travailleurs autonomes
que chez les salariés. Chez
ces derniers, le secteur privé
et le secteur public présen-
tent une faible variation de
l’emploi.

Par rapport à avril 2016, le
Québec af fiche une variation
de 88 000 emplois (+2,1 %),
comparativement à 275 700
pour l’ensemble du Canada
(+1,5 %). L’emploi progresse
tant chez les salariés que chez
les travailleurs autonomes au
cours des douze derniers
mois, a ajouté l’ISQ.

Avec Le Devoir
La Presse canadienne
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Souvent, 
ce qui décourage
un citoyen de
s’impliquer, 
c’est d’avoir
l’impression que
son avis n’est pas
pris en compte
Nessim Bisbis

«

»
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GOLFEN RÉGI    N

Vous désirez organiser un tournoi ou un mariage ?
(site enchanteur)

Il me reste encore quelques samedis, faites vite !

GOLFVALLEEDESFORTS.COM
valleedesforts@sympatico.ca  | 450-346-6090

Ouverture du 
parcours bientôt

Pour annoncer dans ce regroupement, communiquez avec 
Evelyne De Varennes au 514 985-3454 ou edevarennes@ledevoir.com

M O N T É R É G I E

• Massage suédois
• Massage clinique de 

l’abdomen 
• Thérapie sacro-crânienne

intégrée

• Migraines
• Tendinites
• Mal de dos
• Stress et tension générale

ou spécifique
• Problèmes de sciatique

MDMD

*** Reçus d’assurances disponibles ***

SERVICES OFFERTS PROBLÈMES RÉCURRENTS

Carlos Otero | Massothérapeute Agréé FQM
Centre Médical Westmount | Métro Vendôme |

514.503.7726

Pour annoncer, communiquez avec Evelyne De Varennes
au 514.985.3454 ou edevarennes@ledevoir.com

Les offres
d’ArcelorMittal
rejetées
Les 2000 travailleurs d’Arce-
lorMittal à Fermont et à Port-
Cartier ont rejeté l’offre défini-
tive de leur employeur. Une
grève pourrait être déclen-
chée dans les 72 heures faute
de règlement. La proposition
de l’employeur d’instaurer un
régime de retraite à deux vi-
tesses, désavantageux pour
les nouveaux travailleurs, a
été vivement décriée par les
membres. Outre le régime de
retraite, les syndiqués deman-
dent de rapatrier au sein d’Ar-
celorMittal des postes attri-
bués à des sous-traitants. Le
syndicat souhaite en outre
s’attaquer aux différences en-
tre les conditions des travail-
leurs du site minier de Fire
Lake et celles des travailleurs
de la mine du Mont Wright,
peut-on lire dans le communi-
qué du Syndicat des Métallos.

Le Devoir

E N T R E P R I S E S

L’Ontario ne ferme
pas la porte à des
baisses d’impôt
Toronto — Le gouvernement
ontarien dit être préparé à bais-
ser les taxes des entreprises si
nécessaire afin d’assurer la com-
pétitivité de la province face aux
États-Unis. Le ministre du Déve-
loppement économique, Brad
Duguid, souligne que le gouver-
nement surveille de près le plan
du président américain, Donald
Trump, visant à diminuer les
taxes des entreprises. Le taux
passerait de 35 à 15%. Le budget
2017 de l’Ontario n’a pas modifié
l’impôt des entreprises, mais des
documents accompagnant celui-
ci indiquent que le fardeau fiscal
des sociétés a beaucoup dimi-
nué dans les dernières années,
bien en deçà de celui aux États-
Unis. Le taux d’imposition des
sociétés combiné fédéral et pro-
vincial s’élève à 26,5%.

La Presse canadienne

R O S S  M A R O W I T S

L es dirigeants d’Air Canada
a f f i r m e n t  q u e  l a  p l u s

grande ligne aérienne au pays
est en meilleure position
qu’elle ne l’a été depuis plus
de 10 ans pour réagir au projet
de transporteur à très bas prix
de son rival WestJet.

« En fait, nous avons beau-
coup plus d’outils à notre dispo-
sition, ce qui nous donne l’im-
pression d’être bien mieux posi-
tionnés pour répondre à ce qui
nous sera présenté, peu importe
de quoi il s’agira », a expliqué
Ben Smith, président des
transpor teurs de passagers
d’Air Canada.

L’entreprise montréalaise a ef-
fectué certains tests avec sa fi-
liale Rouge sur certaines routes
au pays, et elle pourrait réserver
des avions pour faire concur-
rence au nouveau service de
base que WestJet compte lancer
l’an prochain. En outre, certains
sièges de catégorie «privilège»
pourraient être retirés des
avions de Rouge et d’Air Canada
afin que ceux-ci aient le même
nombre de places en classe éco-
nomique que ceux de la nou-
velle flotte de WestJet.

Air Canada a aussi plus de
flexibilité en raison de la ten-
dance de l’industrie à offrir de
plus faibles tarifs, tout en aug-
mentant les frais pour les ba-
gages enregistrés, les sièges
réservés et d’autres services.

WestJet calcule que les
lignes aériennes à très bas ta-
rifs pourraient connaître une
croissance et s’emparer de 5%
du marché canadien. Cepen-
dant, Air Canada affirme que
le pays devra faire face à cer-
tains empêchements, comme
des hausses de coûts, incluant
les taxes, frais d’aéroports et
frais de sécurité, qui sont diffé-
rents de ceux aux États-Unis et
en Europe.

Selon le chef de la direction,
Calin Rovinescu, Air Canada
n’aura pas de difficulté à s’ajus-
ter à l’intention de WestJet
d’étendre la portée de son ser-
vice principal avec certaines
destinations internationales —
notamment en ajoutant à sa

flotte au moins 10 Boeing 787
Dreamliners à compter de
2019. « L’ajout de concurrence
dif férentielle est quelque chose
qui, pour l’instant, ne nous in-
quiète pas», a indiqué M. Rovi-
nescu aux analystes lors d’une
conférence pour discuter des
plus récents résultats trimes-
triels du transporteur.

Air Canada a af fiché une
perte de 37 millions pour son
premier trimestre, la hausse de
48% des prix du carburant ayant
fait grimper ses coûts d’exploita-
tion. Le résultat s’est traduit par
une perte par action de 14¢, ce
qui se comparait à un bénéfice
de 101 millions au premier tri-
mestre de l’an dernier, alors que
les prix du pétrole étaient près
d’un creux de 13 ans. En ex-
cluant les éléments non récur-
rents, la perte ajustée a atteint
87 millions, soit 32¢ par action.
Les revenus trimestriels ont
grimpé de 299 millions par rap-
port à l’an dernier, pour attein-
dre 3,64 milliards, mais les 
dépenses d’exploitation ont
grimpé de 507 millions.

Air Canada a dû inscrire à
ses résultats une provision de
30 millions liée à une amende
imposée en mars à plusieurs
transporteurs de fret. Air Ca-
nada a indiqué qu’elle avait
respecté la loi et qu’elle se dé-
fendrait contre les allégations.

Des éloges 
pour Bombardier

Bombardier s’est attiré les
éloges d’Air Canada, qui a salué
les efforts de l’entreprise qué-
bécoise qui, avec la CSeries,
vient menacer le duopole de
Boeing et Airbus. «Les technolo-
gies perturbatrices ont été à l’ori-
gine d’innovations importantes
dans l’histoire de l’industrie aéro-
nautique, et nous ne sommes pas
en faveur des efforts visant à les
étouffer», a dit Calin Rovinescu.
Les appareils de Boeing — dont
les 787 Dreamliner et les 737
MAX — sont bien représentés
dans la flotte d’Air Canada. La
société a également été le pre-
mier client nord-américain d’en-
vergure de la CSeries.

La Presse canadienne

AVIATION

Air Canada est prête 
à réagir à WestJet

GRAHAM HUGHES LA PRESSE CANADIENNE

Selon Calin Rovinescu, Air Canada n’aura pas de dif ficultés à
s’ajuster à l’intention de WestJet d’étendre la portée de son service.

J U L I E N  A R S E N A U L T

L e gouvernement Couillard
souhaite voir s’enraciner

ici davantage les entreprises
du secteur des sciences de la
vie, ce qui, à son avis, permet-
tra à la province de se hisser
parmi les leaders nord-améri-
cains dans ce domaine.

Sa stratégie en la matière,
dévoilée vendredi, prévoit un
bouquet de mesures ainsi
qu’une enveloppe de 205 mil-
lions sur cinq ans dans le ca-
dre de sa première phase,
dans le but d’attirer 500 mil-
lions supplémentaires en in-
vestissements privés d’ici
2022. Au total, le gouverne-
ment Couillard souhaite atti-
rer des investissements privés
totalisant 4 milliards, alors que
la moyenne des cinq dernières
années s’est établie à environ
3,5 milliards.

Québec veut éviter un scéna-
rio différent de celui qui s’est
produit dans l’industrie phar-
maceutique au cours des der-
nières années avec les ferme-
tures de grands laboratoires
par Merck, Pfizer et AstraZe-
neca, par exemple. «Nous vou-
lons que nos entreprises puissent
évoluer jusqu’à l’étape où elles
peuvent obtenir un deuxième ou
un troisième financement pour

devenir des entreprises de 200
ou 300 employés», a expliqué la
ministre de l’Économie, Domi-
nique Anglade, en marge de la
conférence de presse qui se
déroulait dans les locaux de
l’Institut Néomed, dans l’arron-
dissement montréalais de
Saint-Laurent.

Celle-ci était notamment ac-
compagnée du ministre de la
Santé, Gaétan Barrette, ainsi
que de dif férents joueurs du
domaine des sciences de la
vie, qui englobe notamment la
fabrication de médicaments et
d’équipements médicaux ainsi
que l’élaboration d’applica-
tions de santé.

En plus de la hausse des in-
vestissements privés, la straté-
gie gouvernementale vise à
faire du Québec l’un des cinq
pôles nord-américains les plus
importants du secteur en 2027.
La province se trouve actuelle-
ment au 10e rang. Selon les es-
timations gouvernementales,
les sciences de la vie représen-
tent actuellement 30 800 em-
plois, 630 entreprises en plus
d’un impact de 5,6 milliards
sur le PIB québécois, selon les
données de 2014.

Mme Anglade souhaite ac-
compagner les entreprises dans
toutes les facettes de leur déve-
loppement, soit de la recherche

et développement jusqu’à la
commercialisation de leurs pro-
duits. La ministre a donné
comme exemple Medicago,
bien présente dans la province
et qui a investi 245 millions à
Québec pour y construire une
usine de vaccins. «Nous voulons
avoir suffisamment de capitaux
à leur offrir pour que ces compa-
gnies puissent croître tout en de-
meurant dans la province», a dit
Mme Anglade.

À l’automne, Québec avait
mis  sur  p ied  un  fonds  de
100 millions destiné à accom-
p a g n e r  l e  s e c t e u r  d e s
sciences de la vie. Cette initia-
tive fait partie de la stratégie
gouvernementale.

Quatre piliers
D’un horizon de 10 ans, la

stratégie tourne autour de
quatre grands axes : l’augmen-
tation des investissements en
recherche et en innovation, la
création d’entreprises, les in-
vestissements privés ainsi que
l’intégration de l’innovation
dans le réseau de la santé et
des services sociaux.

M. Barrette sera de son côté
responsable d’un « bureau de
l’innovation», ce qui devrait ou-
vrir la porte du réseau québé-
cois de la santé à cer taines
technologies ou solutions pro-

posées par des entreprises qué-
bécoises. « Mon enjeu est de
leur ouvrir la porte, dans une
optique de partage de risque, a
dit le ministre. Pour une compa-
gnie que je connais, le principal
problème est qu’elle fait davan-
tage affaire avec des entreprises
de la côte ouest américaine au
chapitre de la pré-commerciali-
sation parce qu’on ne leur ouvre
pas assez la porte ici.»

Dans l’ensemble, la straté-
gie du gouvernement Couil-
lard a été bien accueillie par
les représentants du milieu
des af faires ainsi que par les
inter venants du milieu des
sciences de la vie. Président et
chef de la direction de l’Insti-
tut Néomed depuis janvier,
Donald Olds a estimé que le
principal défi sera de garder
les entreprises qui pourront se
tailler une place au sein des
grands joueurs du domaine.

Très présent dans ce sec-
teur, le Fonds de solidarité
FTQ a assuré son accompa-
gnement en tant que par te-
naire stratégique et financier
du gouvernement. Le Fonds a
investi plus de 1,2 milliard
dans ce secteur stratégique, a-
t-il rappelé.

Avec Le Devoir
La Presse canadienne

Québec souhaite voir s’enraciner ici 
les entreprises des sciences de la vie

K A R L  
R E T T I N O - P A R A Z E L L I

L e ministre de l’Agriculture,
Laurent Lessard, rencon-

trera la Caisse de dépôt et pla-
cement du Québec dans les
prochains jours pour discuter
de son investissement de
10 millions de dollars dans
Pangea et fera subir au mo-
dèle d’affaires de l’entreprise
un examen.

Comme le rapportait jeudi le
journal La Terre de chez nous,
M. Lessard a fait savoir mer-
credi soir qu’il s’entretiendra
avec les responsables de la
Caisse pour mieux compren-
dre le modèle de Pangea.

« Tout le monde est d’accord
au Québec, on n’a pas bâti sept
ou huit générations de produc-
teurs agricoles sans être pro-
priétaire de sa terre », a-t-il ex-
pliqué dans le cadre de l’étude
des crédits de son ministère,
en réponse aux questions du
porte-parole du Parti québé-
cois en matière d’agriculture,
André Villeneuve.

Le ministre dit constater
que Pangea soutient des entre-
prises familiales et permet aux
agriculteurs de demeurer pro-
priétaires des terres qu’ils dé-
tiennent. «Mais dans le modèle
des rendements, je me pose des
questions», a-t-il souligné.

«Si le rendement est basé sur
la spéculation [des terres agri-
coles], ça ne correspond pas au

modèle québécois », a-t-il ajouté.

«Bloquer la route»
La «mise en examen» du mo-

dèle d’af faires de Pangea de-
vrait permettre d’offrir une ré-
ponse à cette question. «Si ça
ne correspond pas aux objectifs
du Québec, ce n’est pas un mo-
dèle qu’on va favoriser. On
pourra essayer de voir comment
on pourra bloquer la route à
ces éléments-là», a-t-il affirmé.

Il y a deux semaines, Le 
Devoir révélait que la Caisse et

le Fonds de solidarité FTQ
étaient sur le point d’investir
10 millions de dollars chacun
dans Pangea. Cette entreprise
active depuis 2012 achète des
terres et s’associe ensuite à
des agriculteurs pour assurer
la production de grandes cul-
tures céréalières, en par ta-
geant ensuite les revenus des
opérations agricoles.

L’Union des producteurs agri-
coles (UPA) a aussitôt dénoncé
le fait que « l’argent des Québé-
cois» serve à concurrencer les

agriculteurs de la province. Elle
est revenue à la charge cette se-
maine lors d’une conférence de
presse, accusant à nouveau Pan-
gea de faire grimper le prix des
terres agricoles.

De son côté, Pangea fait va-
loir que son modèle soutient
des agriculteurs en région et
que son but n’est pas de reven-
dre les terres qu’elle achète,
puisqu’elle tire ses revenus
des opérations agricoles.

Le Devoir

PANGEA

Lessard rencontrera la Caisse de dépôt
Le ministre de l’Agriculture fera subir au modèle de l’entreprise un examen

JACQUES BOISSINOT LA PRESSE CANADIENNE

Le ministre Laurent Lessard dit se poser des questions sur le modèle des rendements de Pangea.
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AV I S  L É G AU X  E T  A P P E L S  D ’ O F F R E S

AVIS À TOUS NOS
ANNONCEURS 

Veuillez, s’il vous
plaît, prendre con -
nais  sance de votre
annonce et nous
signaler immé dia -
tement toute ano-
malie qui s’y serait
glissée. En cas d’er-
reur de l’éditeur, sa
res pon sa bilité se
limite au coût de la
parution.

POUR NOUS JOINDRE

avisdev@ledevoir.com

Tél. : 514-985-3344  // Fax : 514-985-3340

www.ledevoir.com/services-et-annonces/avis-publics

www.ledevoir.com/services-et-annonces/appels-d-offres

HEURES DE TOMBÉE

Les réservations doivent être faites avant
15 h pour publication deux (2) jours plus tard.

Publications du lundi :
Réservations avant 11 h le vendredi

Publications du mardi :
Réservations avant 15 h le vendredi

Avis légaux   
et appels d’offres 

AVIS DE 
CLÔTURE D'INVENTAIRE

Prenez avis que 
André Brosseau, en son vivant 
domicilié au 3200, rue Omer-La-
vallée, appartement 709, Mon-
tréal, est décédé à Montréal, le 
27 mai 2016. Un inventaire de 
ses biens a été dressé confor-
mément à la loi et peut être 
consulté par les intéressés à 
l'étude de Me Pierre Péladeau 
notaire, au 210, rue Saint-Jac-
ques, La Prairie.
Jacqueline Brosseau et 
Louis Tremblay, liquidateurs

Dans l’affaire de la faillite :
Avis est par les présentes donné 
que la faillite de :
9205-0723 Québec inc. Tandem 
Graphique Situé au : 6554, rue 
Fabre, Montréal, Québec. H2G 
2Z3 est survenue le 27-04-2017, 
et que la première assemblée 
des créanciers sera tenue le 
17-05-2017 à 14 :30
Au bureau du syndic au: 
101-7744, rue Sherbrooke Est, 
Montréal, Québec. H1L 1A1
Jean Fortin & Ass. Syndics Inc.
Tél. 450-442-3260 
JeanFortin.com

L o u i s  L a n g e v i n  i n c . 
Syndic autorisé en insolvabilité

2500, boulevard Casavant Ouest,  
bureau 102, Saint-Hyacinthe,  
(Québec)  J2S 7R8      
T 450 250-0500   F 450 250-0501

LOUIS LANGEVIN INC.
Syndic autorisé en insolvabilité  
à l’actif de Les immeubles  
Alexandre Lajoie inc.
Louis Langevin, CPA, CA, CIRP  
Responsable de l’actif

Avis est par les présentes donné  
que la faillite de Les immeubles 
Alexandre Lajoie inc. ayant déjà fait 
affaires au 524, rue des Riverains, 
Lavaltrie, Québec J5T 1H8 est 
survenue le 27 avril 2017 et que  
la première assemblée des créanciers 
sera tenue le 17 mai 2017, à 11 h,  
au bureau du syndic autorisé,  
5600, rue Hochelaga, bureau 200, 
Montréal, Québec. 

 Fait à Saint-Hyacinthe,  
 le 2 mai 2017.

Loi sur la faillite  
et l’insolvabilité
Avis de la première  
assemblée des créanciers
Dans l’affaire de la faillite de :  
LES IMMEUBLES  
ALEXANDRE LAJOIE INC.

H & S SINGFIELD
INNOVATIONS INC., corporation
légalement constituée ayant eu sa
place d’affaires au 55, rue Roy, La
Prairie (Québec) J5R 0J7.

Faillie

AVIS est par les présentes donné 
que la faillite de H & S Singfield
Innovations Inc. est survenue le
27 avril 2017 et que la première
assemblée des créanciers sera tenue
le 18 mai 2017 à 10h00 au bureau
du syndic.

GESTION J.Z. SINGFIELD INC.,
corporation légalement constituée
ayant eu sa place d’affaires au 55,
rue Roy, La Prairie (Québec) J5R 0J7.

Faillie

AVIS est par les présentes donné 
que la faillite de GESTION J.Z.
Singfield Inc. est survenue le 
27 avril 2017 et que la première
assemblée des créanciers sera tenue
le 18 mai 2017 à 10h30 au bureau
du syndic.

Avis de la première assemblée
(paragraphe 102(4) de la Loi)

Dans l’affaire des faillites de :

Syndics autorisés en insolvabilité

Ce 1er jour de mai 2017.
PRIMEAU PROULX ET ASSOCIÉ INC., 

Syndics autorisés en insolvabilité
SYLVAIN PROULX, CPA, CA, SAI, Syndic administrateur

103-3410, Chemin de Chambly, Longueuil (QC)  J4L 1N8

Dans l’affaire de la faillite :
Avis est par les présentes donné 
que la faillite de :
9331-4193 Québec inc. 
Système D. Situé au :101-417, 
rue Saint-Nicholas, Montréal, 
Qc. H2Y 2P4 est survenue le 
27-04-2017, et que la première 
assemblée des créanciers sera 
tenue le 17-05-2017 à 14 :00
Au bureau du syndic au: 
101-7744, rue Sherbrooke Est, 
Montréal, Québec. H1L 1A1
Jean Fortin & Ass. Syndics Inc.
Tél. 450-442-3260 
JeanFortin.com

Dans l’affaire de la faillite :
Avis est par les présentes donné 
que la faillite de: 
Keynat Corporation Situé au: 
101-550, chemin du Golf, 
Verdun, Qc. H3E 1A8 est surve-
nue le 24-04-2017, et que la pre-
mière assemblée des créanciers 
sera tenue le 15-05-2017
à 11 :00 Au bureau du syndic 
au: 200-2360, boul Marie-Victo-
rin est, Longueuil, Qc, J4G 1B5
Jean Fortin & Ass. Syndics Inc.
Tél. 450-442-3260 
JeanFortin.com

AVIS DE CLÔTURE
D'INVENTAIRE

Avis est donné conformément au 
Code civil du Québec de la clô-
ture de l'inventaire en regard de 
la succession
Marie-Josée CHRÉTIEN, née 
le 22 octobre 1953 (22-10-1953), 
traductrice-pigiste en son vivant 
et domiciliée et résidant au 335 
rue Hauterive, en la ville de La-
val (Québec) H7G 4L5, et décé-
dée le premier octobre deux 
mille seize (01-10-2016) à Mon-
tréal, province de Québec.
Cet inventaire peut être consulté 
par toute personne ayant un in-
térêt, à l'étude de
Me Charles CHARETTE, notai-
re, au 1599 rue Fleury Est, en la 
ville de Montréal, province de 
Québec, H2C 1S7.
Montréal, le 3 mai 2017.
Me Charles CHARETTE
Notaire

RÉUNIR RÉUSSIR
(la  Personne morale ª)

AVIS est, par les présentes, 
donné que la Personne morale 
constituée en vertu de la partie 
Ill de la Loi sur les compagnies 
(Québec), ayant son siège à 
Montréal, province de Québec, 
demandera au Registraire des 
entreprises la permission d'obte-
nir sa dissolution.
Montréal, le 4 mai 2017.
Les procureurs de la 
Personne morale,
LAVERY, D BILLY, S.E.N.C.R.L.

ERRATUM

ASSEMBLÉE PUBLIQUE DE CONSULTATION
23 MAI 2017 À 19 H

À TOUTES LES PERSONNES SUSCEPTIBLES D’ÊTRE INTÉRESSÉES PAR LE PREMIER PROJET DE RÈGLEMENT
INTITULÉ :

RÈGLEMENT MODIFIANT LE RÈGLEMENT SUR LES USAGES CONDITIONNELS (RCA10 22016) CONCERNANT
LES CAFES-TERRASSES DANS LE SECTEUR GRIFFINTOWN

PRENEZ AVIS que le plan détaillé des zones concernées et contiguës qui figurait dans l’avis public qui a paru
dans les éditions du 4 mai 2017 des journaux Le Devoir et La Voix Pop aurait dû être le suivant :

Pour connaitre le numéro de la zone associée à une adresse précise, vous pouvez consulter la carte
interactive de l’arrondissement comme suit : 

http://ville.montreal.qc.ca/pls/portal/docs/PAGE/ARROND_SOU_FR/MEDIA/DOCUMENTS/WWW_CI_SO.HTML,
remplir le champ « se localiser » avec l’adresse qui vous concerne, sélectionner la thématique « Zonage et
unité de paysage » puis consulter la carte avec le curseur.

Ce premier projet de règlement et le plan détaillé comportant les zones concernées et les zones contiguës
sont disponibles pour consultation au Bureau Accès Montréal situé au 815, rue Bel-Air, du lundi au vendredi
de 9 h à 17 h.

Montréal, le 6 mai 2017

Pascale Synnott, avocate
Secrétaire d’arrondissement

L
ongtemps pronostiquée
mais jamais réalisée, la
hausse généralisée des

taux hypothécaires est une
nouvelle fois sur le radar. On
l’a dit « inévitable » à partir de
2017. Au Mouvement Desjar-
dins, les économistes invitent
les emprunteurs à se préparer
à une hausse d’environ 200
points de base du loyer d’une
hypothèque à moyen terme.
Le réveil de l’inflation pourrait
cependant brouiller les cartes.

La Réserve fédérale améri-
caine a déjà imposé le rythme
avec ses taux directeurs. Une
première hausse de 25 points
en décembre a été suivie d’une
autre en mars et d’une troi-
sième, attendue le mois pro-
chain, exerçant une pression
sur les taux hypothécaires 
var i ab les .  À  p lus  longue
échéance, le changement de
ton de la Fed et les attentes

d’une accélération de l’activité
économique aux États-Unis
sous-tendent le scénario d’une
remontée généralisée du loyer
de l’argent au cours des pro-
chaines années. Dans son com-
mentaire émis cette semaine,
Mathieu D’Anjou, économiste
principal chez Desjardins, re-
vient à ces conditions ayant ex-
pliqué la faiblesse persistante
des taux — l’absence d’infla-
tion et la persistance de capaci-
tés excédentaires de produc-
tion — qui ne prévalent plus.

Près du plein potentiel
Du moins, cela vaut particu-

lièrement pour les États-Unis,
où l’économie s’approche de
son plein potentiel et du plein-
emploi. Il existe plus de jeu au
Canada, ce qui permet aux
conjoncturistes d’affirmer que
la Banque du Canada n’emboî-
tera le pas à la Fed avant le
printemps 2018. «Tout indique
que la croissance mondiale sera
plus vigoureuse en 2017 et en
2018 que l’an dernier, et ce,
même si le gouvernement amé-
ricain n’allait pas de l’avant
avec d’importantes stimulations

fiscales. Dans ce contexte, la
Fed devrait continuer à resser-
rer graduellement sa politique
monétaire et d’autres banques
centrales, dont celle du Canada,
devraient commencer à l’imiter
l’an prochain. Un tel scénario
laisse entrevoir une remontée
graduelle des taux obligataires
nord-américains », a souligné
l’économiste de Desjardins.

La hausse du loyer de l’hy-
pothèque est donc dans les
cartes. D’autant plus que, au
Canada, la nouvelle réglemen-
tation fédérale invitant les insti-
tutions prêteuses à conserver
plus de liquidités ou encore ce
souhait d’Ottawa d’obtenir un
meilleur partage des risques
entre la Société canadienne
d’hypothèques et de logement
et le secteur privé en cas de dé-
faut de paiement ajoutent à la
structure de coûts.

Longue expansion
Reste l’ampleur et la durée.

Mathieu D’Anjou pense à ce cy-
cle d’expansion de l’économie
américaine amorcé en 2009,
qui se fait plutôt long d’un point
de vue historique, dit-il. Ainsi,

une fin de cycle haussier vers
la mi-2019 pourrait se traduire
par une remontée de 75 points
des taux hypothécaires varia-
bles et de quelque 100 points
du taux d’une hypothèque fer-
mée à échéance de cinq ans
d’ici le début de 2019. Donc
rien de notoire, selon ce scéna-
rio dominant.

Mais en supposant un pro-
longement du cycle, l’emprun-
teur devrait se préparer à une
progression d’environ 200
points du taux de cinq ans à
moyen terme.

L’inflation, cette inconnue
Autre grande inconnue: l’in-

flation, que l’on dit évoluer «en
mode réveil » à l’échelle mon-
diale. Certains observateurs
pointent également le pro-
gramme de stimulation écono-
mique et d’allégement du far-
deau fiscal des entreprises que
chérit le président Trump. Ils
tentent encore d’en mesurer
l’impact dans un contexte où
l’économie américaine évolue
déjà à son plein potentiel et
que, le cas échéant, la Fed se-
rait contrainte d’appuyer plus

fort sur les freins.
Mathieu D’Anjou retient plu-

tôt que, aux États-Unis, la re-
montée des taux directeurs et
une poussée du protection-
nisme pourraient être les 
déclencheurs du ralentisse-
ment économique. « Plusieurs
banques centrales estiment
ainsi que le taux neutre, soit le
taux qui permet à l’inflation de
demeurer  au niveau c ib lé
lorsque l’économie est à l’équili-
bre, est aujourd’hui significati-
vement plus bas qu’avant la
crise de 2008. La Banque du
Canada estime ainsi que le
taux neutre nominal canadien
est passé de 5% à environ 3%»,
ajoute-t-il.

Finalement, l’économiste de
Des ja r d ins  pré fèr e  f a i r e
confiance à la capacité de la
Banque du Canada de rester
sensible à la situation actuelle
de l’endettement des ménages.
Il rappelle que l’un des princi-
paux objectifs du resserrement
monétaire en cours aux États‐
Unis est d’éviter de se retrou-
ver dans une situation où un re-
lèvement brusque et rapide des
taux deviendrait nécessaire.

VOS FINANCES

Hausse des taux hypothécaires en vue

A L B E E  Z H A N G

S hanghai — Il est resté 80
minutes en l’air avant d’at-

terrir en douceur : le C919, un
moyen-courrier conçu par la
Chine dans l’espoir de bouscu-
ler le duopole Airbus-Boeing,
a réussi vendredi son premier
vol d’essai.

L’appareil, construit par l’en-
treprise publique Commercial
Aircraft Corporation of China
(Comac), a atterri à l’aéroport
international de Shanghai,
d’où il avait décollé une heure
vingt plus tôt sous les cris et
les applaudissements de mil-
liers de personnes rassem-
blées le long de la piste.
L’avion, avec un équipage de
cinq personnes, a volé à envi-
ron 3000 mètres d’altitude à la
vitesse de 300 km/h, selon la
télévision chinoise. Les pilotes
ont été accueillis en héros à
leur descente de la passerelle
recouverte d’un tapis rouge.

« La Chine a enfin un gros
avion… mais avec des décen-
nies de retard », a commenté
un certain Li Jiachen sur les
réseaux sociaux. « Je me de-
mande si les billets seront
moins chers maintenant qu’on
a notre propre avion », persi-
flait un autre internaute, tran-
chant avec le ton générale-
ment patriotique des com-
mentaires. Avec cet appareil
capable de transpor ter 168

passagers sur 5550 km, Co-
mac espère rivaliser sur les
vols régionaux avec les deux
stars inter nationales du
moyen-courrier, le B737 de
l’américain Boeing et l’A320
de l’européen Airbus.

Le régime communiste a fait
de cet appareil, dont le pre-
mier exemplaire avait été dé-
voilé au public en novem-
bre 2015, un enjeu de prestige.
Des fonds publics ont été
abondamment employés pour
sa fabrication. Ne pas avoir
d’avion «made in China», c’est
se trouver « à la merci des au-
tres », avait déploré le prési-
dent Xi Jinping en 2014.

Comac a déjà assemblé
deux C919. Quatre autres ver-
ront le jour d’ici 2019, a as-
suré Bao Pengli, codirecteur
du Shanghai Aircraft Manu-
facturing Co., une filiale de
Comac impliquée dans la pro-
duction. « Le défi le plus épi-
neux, c’est que notre expérience
dans la production aéronau-
tique reste à perfectionner car,
après tout, c’est la première
fois que la Chine fabrique un
tel avion », a confié M. Bao à
quelques journalistes avant le
vol inaugural.

Pour autant, l’objectif af fi-
ché par Pékin est bel et bien
d’entamer à terme le duopole
Airbus-Boeing, que ni Bom-
bardier ni le brésilien Em-
braer ne parviennent à inquié-

ter. « Cela prendra du temps »,
reconnaît Bao Pengli.

Boeing et Airbus se parta-
gent, quasiment à égalité, le
vaste marché chinois, qui de-
vrait détrôner d’ici à 2024 les
États-Unis comme premier
marché mondial du transport
aérien. Comac espère avoir sa
part du gâteau : il assure avoir
enregistré 570 commandes
pour le C919 à la fin de 2016,

presque exclusivement de la
part de compagnies chinoises.

Le défi de la certification
Certes, l’avionneur chinois

a déjà à son actif la concep-
tion de l’ARJ-21, un petit avion
régional : six ans après son
premier vol en 2008, ce bimo-
teur de 79 à 90 places a été
certifié fin 2014 par les autori-
t é s  c h i n o i s e s  e t  e s t  a u -

jourd’hui commercialisé.
Mais voilà : il n’a jusqu’ici pu

obtenir le feu vert de l’Admi-
nistration aéronautique améri-
caine et reste cantonné aux
vols intérieurs. Le défi de la
cer tification s’annonce tout
auss i  r edoutab le  pour  l e
C919 : le sésame américain est
indispensable pour sur voler
les États-Unis et s’impose
pour les avions destinés à des
vols internationaux.

Il pourrait également s’avé-
rer compliqué pour Comac de
convaincre des acheteurs po-
tentiels sur un marché interna-
tional «verrouillé par Airbus et
Boeing», insiste Shukor Yusof,
analyste en Malaisie du cabi-
net Endau Analytics. Face à
ces mastodontes, qui ont pour
eux «une longue histoire et des
produits éprouvés de longue
date », le chinois devra gagner
en crédibilité et cela « n’arri-
vera pas en seulement dix ans»,
a-t-il indiqué à l’AFP.

Le C919 profite de technolo-
gies étrangères : il est équipé
de moteurs Leap de l’améri-
cain General Electric et du
français Safran. Mais «peu im-
porte que la technologie et les
pièces viennent de l’étranger :
tant que l’avion est fabriqué en
Chine, je suis pour », estimait
un certain Ai Cungu sur le ré-
seau social Weibo.

Agence France-Presse

Premier vol réussi pour le rival chinois d’Airbus et de Boeing

STR AGENCE FRANCE-PRESSE

L’appareil C919 a atterri à l’aéroport international de Shanghai, d’où
il avait décollé plus tôt pour son premier vol, sous les cris et les
applaudissements des personnes rassemblées le long de la piste.

GÉRARD

BÉRUBÉ

W ashington — Le gouver-
nement canadien me-

nace d’adopter plusieurs me-
sures commerciales contre les
États-Unis, en représailles aux
droits majeurs récemment im-
posés sur les importations de
bois d’œuvre canadien.

L’une d’entre elles devait
être annoncée publiquement
dans une lettre vendredi, alors
qu’une autre série de pénalités
possibles est étudiée.

La Presse canadienne a ap-
pris que le premier ministre
Justin Trudeau avisera son ho-
mologue provinciale de la Co-
lombie-Britannique, Christy
Clark, qu’il considère sérieu-
sement sa demande concer-
nant une interdiction des ex-
por tations de charbon ther-
mique ou une taxe sur celles-
ci. Il lui indiquerait que cette
suggestion est analysée par
les responsables fédéraux en
matière de commerce.  La
deuxième menace pour les
États-Unis : de possibles droits
imposés aux industries de
l’Oregon. Cet État est celui du
sénateur démocrate Ron Wy-
den, qui a adopté la ligne dure
dans la dispute entourant le
bois d’œuvre canadien.

Le gouvernement canadien
a  r e l e v é  p l u s i e u r s  p r o -
grammes d’assistance en af-
faires de l’Oregon qui peu-
vent constituer, selon lui, des
formes de subventions illé-
gales. Il considère un proces-
sus qui pourrait mener à l’im-
position de droits de repré-
sailles sur les impor tations
des produits de cet État. Ce
serait notamment le cas pour
le contreplaqué, le revête-
ment de sol, les copeaux de
bois, le matériel d’emballage
et le vin.

Rien à voir avec Trump
Des sources gouvernemen-

tales ont insisté sur le fait que
la menace brandie n’aurait
rien à voir avec le président
américain, Donald Trump. Il
s’agit plutôt, a-t-on souligné,
d’une action spécifique liée à
une dispute en par ticulier
ainsi qu’au sénateur démo-
crate d’un État américain.

Ces sources ont en outre
fait valoir qu’une entente à
long terme sur le bois d’œu-
vre serait la meilleure façon
de prévenir une escalade des
tensions.

La Presse canadienne

BOIS D’ŒUVRE

Le Canada
envisage des
mesures de
représailles
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L orsque l’artiste inuite canadienne Kenojuak
Ashevak a vendu sa célèbre estampe The

Enchanted Owl en 1960, elle a empoché 24$, mais
quand son œuvre s’est revendue aux enchères en
2001 pour près de 59 000$, elle n’a rien touché.

Car le Canada, comme beaucoup de pays, ne
reconnaît pas un droit sur la revente pour les
peintres et les artistes visuels, contrairement
aux musiciens, écrivains et cinéastes qui touchent
des redevances chaque fois que leurs œuvres
sont vendues, utilisées ou téléchargées.

Comme Ashevak, qui est décédée en 2013,
ces artistes n’empochent plus rien, même si la
valeur de leur travail explose.

L’Organisation mondiale de la propriété in-
tellectuelle (OMPI) a débattu cette semaine
sur une proposition du Sénégal et du Congo-
Brazzaville en faveur d’un accord garantissant
un droit à la vente partout dans le monde.

Plus de 80 pays reconnaissent ce droit, en ac-

cordant aux artistes visuels entre 1 et 5 % des
reventes, avec un maximum plafonné à environ
15 000$. Mais ce droit n’est pas reconnu sur les
plus grands marchés d’art du monde, à savoir
les États-Unis, la Chine et le Japon notamment.

« En tant qu’artistes, nous faisons croître la
valeur de nos œuvres en continuant à créer et en
développant notre réputation, a expliqué à l’AFP
l’artiste canadien Grant McConnell. D’autres en
profitent, alors pourquoi pas nous?»

Il se souvient d’avoir vendu une de ses pein-
tures en 1988 pour environ 5500$CAN et d’avoir
appris qu’elle avait été rachetée en 2014 quatre
fois plus cher par une collection publique.

Le chef de l’OMPI, Francis Gurry, estime
qu’il serait simplement équitable pour les ar-
tistes de profiter du boom du marché de l’art
mondial, dont les ventes ont atteint en 2015
plus de 63 milliards de dollars.

«Cela devrait vraiment être évident pour tout
le monde», a-t-il dit à l’AFP.

Selon la Confédération Internationale des so-
ciétés d’auteurs et compositeurs (CISAC), seule-

ment 2% des redevances récoltées dans le monde
pour les créateurs vont aux artistes visuels.

« Comparez avec les 87 % qui vont aux musi-
ciens, compositeurs et paroliers, et vous com-
prendrez l’énorme dif férence », a confié à l’AFP
Gadi Oron, qui dirige la CISAC.

Ce seront bien sûr toujours les artistes les
plus connus qui  bénéf ic ieront  de cet te
manne, reconnaît M. McConnell, mais pour
un ar tiste ordinaire, ce revenu marginal
peut être très important.

Un vrai gagne-pain
« Au Canada, un ar tiste gagne en moyenne

18 000$ par l’année, et donc un chèque de 50$
dans sa boîte aux lettres peut paraître dérisoire
pour beaucoup dans le monde de l’art, mais pour
les ar tistes qui travaillent, c’est notre gagne-
pain», a relevé M. McConnell.

Le peintre français Hervé Di Rosa approuve :
« Il faut quand même que les ar tistes vivent
correctement pour pouvoir produire. »

Comme la France, à l’instar des autres pays

de l’Union européenne, reconnaît le droit à la
revente, Hervé Di Rosa a révélé qu’au cours des
trois dernières décennies, il avait reçu de petits
versements une douzaine de fois pour une seule
de ses peintures qui a été vendue et revendue.

Le droit à la revente permet aussi aux ar-
tistes de suivre le parcours de leurs œuvres et
de lutter contre les copies.

Certains pays, et en particulier les maisons
de vente aux enchères, sont opposés à l’instau-
ration de ce droit, de crainte qu’il ait un impact
négatif sur le marché.

Mais M. Gurry a rappelé que rien de tel ne
s’est produit après que la Grande-Bretagne a
finalement cédé aux pressions de l’UE et
accordé ce droit en 2006.

« Sotheby’s et Christie’s n’ont pas fait faillite
dans la nuit. Elles sont toujours là et se portent
très bien», a-t-il rappelé.

M. Gurry espère qu’un accord international
pourra être trouvé d’ici trois ans.

Agence France-Presse

Les artistes visuels réclament des droits d’auteur sur les reventes
Seulement 2 % des redevances récoltées dans le monde pour les créateurs leur reviennent

JUSQU’AU SANG 
OU PRESQUE
Texte : Annie Ranger. Mise en
scène : Marilyn Perreault. Une
production du Théâtre I.N.K.
ET SI ROMÉO 
ET JULIETTE…
Idéation et mise en scène : Jackie
Gosselin. Une production de
Dynam0 Théâtre.

M A R I E  F R A D E T T E

I l y a d’abord Jusqu’au sang
ou presque, signé Annie Ran-

ger du Théâtre I.N.K. et mis en
scène par Marilyn Perreault,
qui revoit de façon percutante
le mythe de la belle-mère. Sur
les planches, Mathias (Xavier
Malo), 16 ans, se fait narrateur
et personnage d’une pièce dont
il est le bourreau.

Bourreau mais aussi juge de
la belle-mère, celle qui a un
«pouvoir d’infiltration dans les
familles», «cette espèce de préda-
trice qui ne s’attaque qu’aux en-
fants dont les parents ne s’aiment
plus», cette belle-mère autour
de qui il se prépare à monter de
beaux petits contes cruels mai-
son. Face à lui, Annie Ranger
joue avec force et rage le rôle
d’Adèle, la belle-mère, soumise
à la menace de cet adolescent
qui ne compte pas la laisser filer
sans payer pour ses «crimes».

Ponctué de clins d’œil aux
contes traditionnels, le mythe
de la belle-mère se mêle avec
finesse à la réalité très contem-
poraine de vivre dans une fa-
mille reconstituée. Grâce à
l’angle singulier choisi, le texte
de Ranger nous happe par la
force du propos. Des échanges
vifs, des phrases assassines,
criantes de vérité, puisées à
même les tripes, fusent de part
et d’autre comme autant de
flèches lancées en plein cœur.
Les réactions nombreuses et
spontanées des jeunes dans la
salle en témoignaient.

La mise en scène de Marilyn
Perreault permet d’ailleurs de
faire ressortir toute la portée de
ce que représentent une famille
et l’idée que l’on se fait d’elle.
Sur la scène, un lit et plusieurs
cadres attachés à des tiges de
fer sont tour à tour décrochés,
puis utilisés pour servir d’enca-
drement aux deux personnages.
Parfois coincés, mal à l’aise à
l’intérieur, parfois soumis aux
apparences, comme sur une
photographie, les deux person-
nages s’en servent aussi pour
évoquer les échanges houleux.
Ajoutons à cela la présence si-
gnifiante de la musique qui ap-
puie l’effet dramatique proposé.

À la fin de la représentation,
les jeunes, invités à questionner

les ar tistes, ont répondu en
grand nombre, notamment
une étudiante qui avoue vivre
une relation semblable, mais
ne pas comprendre comment
— contrairement aux deux
personnages en fin de specta-
cle — ça pourrait aller bien
entre elle et sa belle-mère.
Perreault répondra par le mes-
sage qui sous-tend la pièce.
« Je suis un monstre parce que
je suis par tie avec le préjugé
que tu en étais un. On se base
souvent sur des idées précon-
çues, mais il faut prendre le
temps de connaître l’autre, de
faire un pas en avant. »

Et si Roméo et Juliette…
Et si le texte du grand Wil-

liam se voyait réduit à sa plus
simple expression ne retenant
que l’essentiel, soit toute l’éner-
gie dépensée à s’aimer et s’en-
tre-tuer? Et si, au final, on déci-
dait de baisser les armes? C’est
ce que propose la metteure en
scène Jackie Gosselin du Dy-
namO Théâtre dans une réin-
terprétation tout en mouvement
et en force du célèbre texte.

Une scène pivotante fait of-
fice de plateau, sur lequel deux
escaliers courbés et sur roues
permettront aux quatre comé-
diens de tout donner à travers
cette histoire dramatique et
d’of frir aux quelque 300 ado-
lescents présents dans la salle
de la Maison des arts de Laval
une puissante prestation. Ma-
rie Fannie Guay, Marc-André
Poliquin, Dominic St-Laurent
et Catherine St-Martin se par-
tagent les rôles de Roméo, Ju-
liette, Benvolio et Tybalt, alter-
nant ceux-ci, chacun goûtant à
l’émotion, au vécu de l’autre.
Toute la puissance de l’amour
et de la haine passe non pas
par le texte, qui se fait discret,
mais bien par les éclairages —
oscillant entre le rouge vif et le
blanc éclatant —, la musique,
le mouvement et sur tout les
jeux acrobatiques, spécialité
du DynamO Théâtre.

La scénographie regorge de
détails qui invitent à la ré-
flexion, laisse le spectateur in-
terpréter le sens, découvrir la
magie du théâtre. Si l’idéation
de cette pièce est singulière et
ouverte, les quatre comédiens,
acrobates, artistes ont su ren-
dre de façon impeccable et
sans faille un jeu à la fois phy-
sique et intellectuel avec ri-
gueur et sensibilité. De la
grande prestation pour une
adaptation visuellement et
symboliquement très riche.

Collaboratrice
Le Devoir

THÉÂTRE

Ça saigne, ça crie, ça s’aime
La Rencontre Théâtre Ados secoue les
conventions. Retour sur deux créations.

GUY-CARL DUBÉ

Une scène de Et si Roméo et Juliette du DynamO Théâtre

RENAUD PHILIPPE

Les Chauffeurs à pieds sont plus libres et plus fous que jamais avec De ses couteaux microscopiques.

Y V E S  B E R N A R D

T oujours du pareil au même la musique tra-
ditionnelle du Québec? Que non ! Car, pour

ajouter à la foisonnante création parue depuis
le début de l’année, trois artistes ont récem-
ment fait paraître des productions multiformes.
Tour d’horizon.

Robert Bouthillier a lancé Temporel/Intempo-
rel, un disque de chansons jumelé à un volumi-
neux CD de données historiques, Les Chauf-
feurs à pieds sont revenus avec un album inté-
gré à un recueil de poésie et plusieurs autres
formes culturelles, alors que Gaëtane Breton a
joint ses ef forts à ceux de Lise Baucher-Mo-
rency pour la parution d’un livre-disque inspiré
par la fondation de Ville-Marie. 

À des années-lumière les unes des autres,
ces trois œuvres témoignent pour tant d’un
même phénomène : la richesse de la tradition et
de la créativité qu’elle fait naître.

Robert Bouthillier : le chant de base
Ce folkloriste vient de signer l’œuvre d’une

vie,  dans la l ignée des Marius Barbeau,
Édouard-Zotique Massicote, Carmen Roy et
quelques autres. Chanteur-collecteur-
chercheur et ethnologue de formation,
le formidable passeur propose Tempo-
rel/Intemporel, un CD de 29 chansons
de l’Amérique francophone, en particu-
lier de l’Acadie et du Québec, interpré-
tées a capella et en demeurant le plus fi-
dèle possible à l’esprit des sources.

Complaintes criminelles, chansons à
boire et à faire rire, chants de départ
et  d’exi l ,  paroles métaphoriques,
connexions avec le Moyen Âge. Le ré-
pertoire est très diversifié et l’interprétation non
tempérée est riche en ornements, en silences,
en aérations : un véritable chant de base avec la
plainte de la solitude et la légèreté de la vie. 

Pour ajouter à cela, un CD de données de
454 pages comprend les transcriptions, des
commentaires fouillés, des articles d’époque,
des illustrations et photos, en plus d’une cin-
quantaine de versions parallèles avec les
sources que Bouthillier a souvent lui-même col-
lectées avec Vivian Labrie.

Les Chauffeurs à pieds: l’éclatement 
de la forme

Si Les Chauffeurs à pieds n’ont jamais refusé la
déglingue, les voici plus libres et plus fous que
jamais avec De ses couteaux microscopiques, une
œuvre-projet pour le moins multidisciplinaire qui
fait éclater une forme traditionnelle qui en de-
meure toutefois l’inspiration première. Pour si-
gnifier à Hydro-Québec son désaccord quant à
ses politiques de développement énergétique, le
groupe de Québec a organisé en 2013 une des-
cente en canot des rivières aux Pécans et Moisie.

Là-bas, on a composé le répertoire du 8e album
et une partie de ce livre-disque qui renferme
aussi un recueil de poèmes d’Antoine Gauthier,
des photos et peintures, de même que des parti-
tions musicales et des recettes de cocktail ou de

nourriture déshydratée utiles pour la vie en forêt.
Quant à la musique, elle est à la fois trad et im-
provisée, contemporaine, déroutante, drôle, sou-
vent asymétrique et ponctuée de poèmes chantés
parlés provocant de saisissants contrastes entre
la nature et la ville, les arbres et les tonnes de
suie, la chanson autour du feu et l’électro, le terri-

toire innu et la chain saw.

Lise Baucher-Morency et 
Gaëtane Breton: l’art historique

À l’occasion du 375e anniversaire de
Montréal, Planète rebelle publie La pé-
rilleuse fondation de Ville-Marie, un livre-
disque comprenant un roman de Lise
Baucher-Morency basé sur l’histoire of-
ficielle de la fondation de la ville, en plus
d’un CD de chansons originales de Gaë-
tane Breton, superbe chanteuse et icône

du revival traditionnel du temps de Breton-Cyr.
Destiné à un public de tous âges, le roman dé-

crit la vie de la colonie dans un langage simple et
imagé. Les textes du disque, écrits par l’interprète,
se collent d’ailleurs à l’histoire du livre avec ses
personnages comme Maisonneuve, Jeanne
Mance et quelques autres, pendant que la mu-
sique, composée par le multi-instrumentiste Gilles
Plante, est empreinte de l’esprit de la renaissance
dans une forme bellement et librement adaptée
entre autres par les instruments d’époque.

Collaborateur
Le Devoir

TEMPOREL/INTEMPOREL
Robert Bouthillier, Indépendant/CD de chansons
+ CD de données

DE SES COUTEAUX MICROSCOPIQUES
Les Chauffeurs à pieds avec des poèmes d’Antoine
Gauthier, Les disques Scorbut, 2017, livre avec
CD, 228 pages

LA PÉRILLEUSE FONDATION 
DE VILLE-MARIE
Lise Baucher-Morency avec les chansons originales
de Gaëtane Breton, Planète rebelle, collection
«Muthos», livre avec CD, 2017, 79 pages

Les contrastes de la tradition
Robert Bouthillier, Les Chauffeurs à pieds et Gaëtane Breton
passent au multiforme

VIVIAN LABRIE

Robert Bouthillier et la chanteuse Suzanne Brideau

Trois pionnières
cherchent artistes
en art public
Le nouveau terminal de croi-
sières de la jetée Alexandra,
dans le Vieux-Port, se
cherche une œuvre d’art pu-
blic. La commande consiste à
concevoir une œuvre monu-
mentale sculpturale qui ren-
dra hommage à trois pion-
nières : Jeanne Mance, Mar-
guerite Bourgeoys et Mar-
guerite d’Youville. Le comité
exécutif de la Ville de Mont-
réal a autorisé, mercredi lors
de sa séance ordinaire heb-
domadaire, le Service de la
culture à tenir un concours
par l’intermédiaire de son
Bureau d’art public. Ce « re-
père culturel […] permettra
de rendre hommage aux trois
congrégations religieuses
ayant participé à bâtir un
Montréal solidaire et inclusif
comme nous le connaissons
aujourd’hui », a commenté le
maire de Montréal, Denis
Coderre. L’œuvre sera im-
plantée sur l’esplanade, à
l’extrémité sud de la jetée.

Le Devoir

Piano 2017: la demi-
finale ce week-end !
Douze pianistes, dont le Cana-
dien Teo Gheorghiu, quatre
Coréens, deux Italiens, un
Russe, un Ukrainien, un Espa-
gnol, un Français et un Hon-
grois restent en lice à Piano
2017, dont les épreuves se dé-
rouleront à 14 h et 19 h30 à la
salle Bourgie, samedi et di-
manche. Surprise : une seule
jeune femme, Yejin Noh, Co-
réenne de 30 ans, s’est quali-
fiée à l’issue du premier tour.
Bonne nouvelle pour le
Concours international de
Montréal : une large majorité
des demi-finalistes sont des vi-
sages neufs et non des vieux
routiers des compétitions mu-
sicales. Par contre, la moitié
des demi-finalistes ont prévu
de jouer le 1er Concerto de
Tchaikovski en finale. La pro-
babilité est donc haute de l’en-
tendre à répétition.

Le Devoir

Bons baisers 
de 2017 par la poste
À partir du 13 mai, Les
Postes du futur offriront au
public un service de cartes
postales inédites qui seront
livrées aux destinataires de
leur choix dans 25 ans, juste
à temps pour le 400e de Mont-
réal. Pour coucher leur
prose, les intéressés pour-
ront piger parmi les cartes
originales imaginées par 38 ar-
tistes montréalais. À bord
d’un camion postal conçu
spécialement pour l’occasion,
des postiers du futur — habil-
lés par le designer Rad Hou-
rani — iront à la rencontre
du public dans les parcs des
19 arrondissements de Mont-
réal. Les missives seront
conservées durant 25 ans
dans les voûtes du Musée
Pointe-à-Callière. Toute nou-
velle création de Comptoir
public, Les Postes du futur
s’inscrivent dans les activités
officielles de la Grande Tour-
née pour célébrer le 375e an-
niversaire de Montréal.

Le Devoir

Gaëtane
Breton
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L a Corée du Nord a publié
vendredi un rapport détail-

lant l’organisation du présumé
assassinat qui devait tuer le
leader du régime dictatorial
avec des agents biochimiques.

La Corée du Nord n’est ap-
paremment pas prête à calmer
le jeu dans le conflit larvé qui
l’oppose à la Corée du Sud et
aux États-Unis. Alors que Do-
nald Trump assurait, lundi,
qu’il serait « honoré » de ren-
contrer Kim Jong-un dans les
« bonnes circonstances », Pyon-
gyang a fait un nouveau pas
dans l’escalade des tensions
envers Washington. Vendredi,
dans un communiqué, le mi-
nistère nord-coréen de la Sé-
curité de l’État a affirmé avoir
déjoué « un complot vicieux »
fomenté par un groupe « terro-
riste hideux » pour assassiner
le chef nord-coréen. L’attaque
devait avoir lieu lors d’une pa-
rade militaire à Pyongyang ou
au Palais du Soleil Kumsusan,
le mausolée du père fondateur
national Kim Il-sung.

Selon l’agence de commu-
nication du régime, la KCNA,
un Nord-Coréen prénommé
« Kim » aurait été recruté pen-
dant l’été 2014 alors qu’il tra-
vaillait en Russie. Il y aurait
été «corrompu et acheté» par la
CIA et les services de rensei-
gnement sud-coréens. Un rap-
port détaillé publié par le ré-
gime précise qu’un «émetteur-
récepteur satellite » lui aurait
été fourni pour communiquer
avec Séoul. Deux ans plus tard,
courant 2016, des agents sud-
coréens lui auraient fourni
des substances biochimiques
pour organiser cet assassinat
finalement déjoué.

«Ordure humaine»
Ces allégations rappellent

les circonstances de la mort
du demi-frère du dirigeant
nord-coréen, Kim Jong-nam,
assassiné avec un agent neuro-

toxique très puissant utilisé
comme arme chimique, le
13 février dernier, à l’aéroport
de Kuala Lumpur, en Malaisie.

La dernière date qui figure
dans le rappor t est « début
mai 2017 », quand « Kim » est
censé avoir reçu « des équipe-
ments nécessaires » dont la na-
ture n’est pas précisée. Depuis,
on ne sait pas ce qu’il est arrivé
à l’individu traité d’«ordure hu-
maine» dans le communiqué.

«Une déclaration 
de guerre»

Les dif férents ser vices de
renseignement auraient versé
deux paiements à « Kim » de
20 000 $, puis deux autres de
100 000 $. Il aurait eu aussi un
complice chinois. Un élément
révélateur des nouvelles ten-
sions qui émergent entre la
Chine et la Corée du Nord de-
puis quelques semaines. « La
Chine a franchi la ligne rouge»
dans ses relations avec Pyon-
gyang, qui « ne mendiera ja-
mais l’amitié de Pékin », a dé-
claré le régime jeudi dans un
communiqué. La décision de
Pékin de mettre en œuvre les
sanctions inter nationales,
avec l’arrêt de l’importation
du charbon nord-coréen en
février, et l’annonce d’un pos-
sible arrêt de la fourniture de
pétrole, a fait monter la colère
de Pyongyang.

« Nous démasquerons et dé-
truirons sans pitié le dernier
des terroristes de la CIA et des
renseignements fantoches de
Corée du Sud », ajoute le com-
muniqué, qui af firme que le
complot équivaut à «une décla-
ration de guerre». Les tensions
sont montées ces derniers
mois dans la péninsule alors
que la Corée du Nord a pour-
suivi le développement de ses
programmes nucléaire et ba-
listique interdits par la législa-
tion internationale, et multiplié
les essais de missiles.

Libération

Pyongyang accuse la CIA
d’un complot d’assassinat

AGENCE FRANCE-PRESSE

Pyongyang af firme que la CIA et le renseignement sud-coréen ont
engagé un citoyen nord-coréen pour assassiner Kim Jong-un.

VASILY MAXIMOV AGENCE FRANCE-PRESSE

Selon le général Sergueï Roudskoï, haut responsable de l’état-major russe, 2,67 millions de civils et 41 500 rebelles sont concernés.

R O U B A  E L  H U S S E I N I

à Beyrouth

L a Russie et l’Iran, alliés du
président Bachar al-Assad,

et la Turquie, soutien des re-
belles,  ont adopté un plan
russe créant des « zones de
désescalade », c’est-à-dire sé-
curisées, dans plusieurs ré-
gions de Syrie. Examen des
mesures adoptées.

Selon le plan signé jeudi à
Astana, elles seront instau-
rées dans des secteurs dépen-
dant des huit provinces sy-
riennes où se trouvent des re-
belles. Une zone comprendra
la province d’Idleb (nord-
ouest), contrôlée par une co-
alition de rebelles islamistes
et de djihadistes dont le Front
Fateh al-Cham (ex-branche
syrienne d’al-Qaïda), et des
secteurs de celles de Latta-
quié, Hama et Alep.

Dans le centre du pays, il y
aura aussi une zone dans la
province de Homs.

Un autre secteur sécurisé
sera établi dans la Ghouta
orientale, premier bastion re-
belle dans la grande banlieue
de Damas, avec des villes
comme Douma ou Harasta,
même si le régime est aussi
présent dans cette région.

Et dans le sud, seront
concernées une par tie des
provinces de Deraa et Qounei-
tra, contrôlées majoritaire-
ment par les rebelles. Une for-
mation alliée au groupe djiha-
diste État islamique (EI) est
également présente dans ces
deux gouvernorats.

Espace couvert
Selon le général Sergueï

Roudskoï, haut responsable de
l’état-major russe, 2,67 mil-
lions de civils et 41 500 re-
belles sont concernés.

D’après le géographe fran-
çais Fabrice Balanche, spécia-
liste de la Syrie, ces zones re-
présentent plus de 20 % des
territoires non désertiques du
pays (24 000 sur 95 000 km2) et
2,4 millions d’habitants.

Il n’y aura pas de « zones de
désescalade » dans les trois
provinces totalement sous
contrôle du régime (Damas,
Tartous et Soueida) ainsi que
l’est et le nord-est du pays,
où se trouvent les djihadistes
du groupe EI et la coalition
kurdo-arabe qui les combat
avec l’appui des États-Unis.

Deux semaines
Deux semaines après la si-

gnature, soit le 18 mai, sera

formé « le groupe de travail
commun » qui établira, d’ici le
4 juin, les cartes précises de
ces « zones de désescalade »
ainsi que des « zones de sé-
curité » attenantes, et devra
résoudre les problèmes tech-
niques et opérationnels.

Dans le même temps, les ga-
rants devront séparer les
groupes armés de l’opposition
des « groupes terroristes » qui
sont, selon le document, le
groupe EI, « le Front al-Nosra»
(ancien nom désignant l’actuel
Fateh al-Cham) et tous les
groupes, entités et individus
qui leur sont affiliés.

Les « zones de désesca-
lade » seront créées pour une
durée de six mois pouvant
être prolongée par consensus
des trois garants.

Coalition internationale
interdite

Dans les «zones de désesca-
lade », les forces gouverne-
mentales et les groupes armés
de l’opposition qui sont partie
prenante ou rejoindront le
cessez-le-feu lancé par la Rus-
sie et la Turquie le 30 décem-
bre 2016, devront cesser d’uti-
liser tout type d’armes y com-
pris l’aviation.

Les avions de la coalition

internationale menée par les
États-Unis ne pourront pas y
opérer, a affirmé vendredi un
haut diplomate russe.

Dans ces zones, l’accès hu-
manitaire devra être assuré,
ainsi que l’acheminement de
l’aide médicale, la remise en
état des infrastructures, no-
tamment l’eau et l’électricité.
Le retour volontaire des réfu-
giés et des déplacés devra
être facilité.

Autour des «zones de déses-
calade », des « zones de sécu-
rité » seront établies par des
forces des trois pays garants,
auxquelles pourront s’adjoin-
dre des pays tiers. Des points
de contrôle y seront établis
pour assurer la libre circula-
tion des civils et faciliter l’ache-
minement de l’assistance hu-
manitaire. Il y aura également
des postes d’observation.

L’objectif des « zones de
désescalade » est, selon l’ac-
cord, de mettre « rapidement »
fin à la violence, d’améliorer la
situation humanitaire et de
créer les « conditions pour
faire avancer le processus poli-
tique », alors que la guerre a
déjà fait plus de 320 000 morts
en six ans.

Agence France-Presse

SYRIE

Les « zones de désescalade» expliquées

Iran : Rohani
pourfend les
conservateurs
Téhéran — Le président ira-
nien, Hassan Rohani, candi-
dat à un second mandat lors
de l’élection du 19 mai, a cri-
tiqué vendredi lors d’un dé-
bat ses opposants conserva-
teurs, qu’il accuse d’avoir
tenté de saboter l’accord nu-
cléaire avec les grandes puis-
sances. Dans une rare cri-
tique envers les Gardiens de
la Révolution, l’armée d’élite
d’Iran, M. Rohani a regretté
leur décision d’écrire des
messages anti-israéliens sur
des missiles balistiques ré-
cemment utilisés pour des
tests. « Nous avons vu com-
ment ils ont écrit des slogans
sur des missiles […] pour per-
turber l’accord » nucléaire, a
lancé M. Rohani durant le dé-
bat télévisé qui réunissait les
six candidats à la présiden-
tielle. L’Iran soutient que les
tests de missiles balistiques
ne sont pas interdits par l’ac-
cord conclu en juillet 2015
avec les grandes puissances
(États-Unis, Russie, Chine,
France, Royaume-Uni et Alle-
magne), mais ces tests ont
néanmoins ravivé les ten-
sions avec Washington. Un
de ses principaux rivaux, le
religieux conservateur Ebra-
him Raissi, a affirmé qu’il ne
renoncerait pas à l’accord
sur le nucléaire, mais il a re-
proché au gouvernement sa
« faiblesse » devant les parte-
naires étrangers.

Agence France-Presse

J A L E E S  A N D R A B I
A L E X A N D R E  M A R C H A N D

à New Delhi

L a Cour suprême de l’Inde a confirmé ven-
dredi la condamnation à mort de quatre

hommes pour le viol en réunion de New Delhi
en 2012 qui avait révulsé le pays, un jugement
salué localement pour sa fermeté contre les
agressions sexuelles.

Cette affaire lourde en symboles avait sou-
levé une intense émotion populaire au sein de
la société indienne et dans le monde. Elle avait
jeté une lumière crue sur les violences subies
par les femmes dans ce pays de 1,25 milliard
d’habitants.

Le 16 décembre 2012, une étudiante en ki-
nésithérapie âgée de 23 ans avait été violée
avec une br utalité extrême par six jeunes
hommes à bord d’un bus en mouvement dans
la capitale indienne, devant son compagnon
impuissant. La victime avait par la suite suc-
combé à ses blessures.

Quatre des accusés avaient saisi la Cour
suprême, plus haute instance judiciaire de la
nation, pour contester leur condamnation à
mort prononcée en 2013 ainsi qu’en appel l’an-
née suivante. Un verdict finalement maintenu
au terme de près d’un an d’audience.

«S’il y a bien une affaire qui nécessite la peine
de mort, alors c’est celle-ci », a déclaré le juge
R. Banumathi, alors que la lecture du jugement
a été accueillie par des applaudissements dans
la salle d’audience, selon les médias locaux.

Appel possible
En ultime recours, les accusés peuvent en ap-

peler au président de l’Inde pour solliciter une
grâce. La défense a indiqué d’abord considérer
une complexe procédure interne pour demander
à la Cour suprême de réexaminer la décision.

Intervenant quatre ans et demi après les faits,
le verdict « a mis du temps à venir, mais nous

sommes heureux, maintenant qu’il est arrivé.
Désormais, nous souhaitons seulement les voir pen-
dus sous peu», a témoigné pour sa part Badrinath
Singh, le père de la victime, devant la presse.

Akshay Thakur, Pawan Gupta, Vinay Sharma
et Mukesh Singh, originaires de zones rurales
pauvres, habitaient un bidonville du sud de la
capitale indienne et vivaient de petits boulots.

Un cinquième suspect, le chauffeur du bus
présenté comme le meneur, est mort avant le
procès en prison, où il se serait suicidé.

Quant au sixième, âgé de 17 ans à l’époque
des faits, il n’avait écopé que de trois ans de pri-
son, peine maximale prévue pour les mineurs.
Sa libération fin 2015 avait déclenché un tollé
dans le pays.

Manifestations massives
L’horreur vécue par l’étudiante et son compa-

gnon, vus comme des symboles d’une classe
moyenne citadine émergente, avait déclenché
des manifestations massives à travers le pays et
forcé le gouvernement à promettre une meilleure
protection des femmes.

Le soir de ce funeste 16 décembre 2012, Jyoti
Singh sortait du cinéma d’un centre commer-
cial du sud de la capitale avec son compagnon.

Monté à bord d’un bus privé, le couple avait
été séquestré à bord du véhicule. La jeune
femme avait été violée tour à tour par ses agres-
seurs, y compris avec une barre en métal, avant
d’être jetée sur le bord de la route.

Elle est mor te d’une hémorragie interne
deux semaines après dans un hôpital de Sin-
gapour, tandis que l’af faire faisait la une des
médias internationaux.

Si environ 400 personnes attendent dans le
couloir de la mort en Inde, selon une étude de
l’Université de Delhi en 2016, les exécutions res-
tent rarissimes. La dernière pendaison remonte
à 2015, et la précédente à deux ans auparavant.

Agence France-Presse

Inde : des peines capitales 
pour le viol collectif de 2012
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Voyez

François Gendron
avocat

LL.L., M.A., Ph.D.

Congédié?

Vieux Montréal   514-845-5545

P aris — L’équipe de campagne du candidat
centriste Emmanuel Macron a dénoncé

vendredi une « action de piratage massive et
coordonnée», y voyant une «opération de désta-
bilisation » à quelques heures du second tour
de la présidentielle française face à la candidate
d’extrême droite, Marine Le Pen.

Cette opération, « survenant dans la dernière
heure de la campagne of ficielle [la campagne a
officiellement pris fin à minuit], relève manifes-
tement de la déstabilisation démocratique,
comme cela s’est déjà vu aux États-Unis pendant
la dernière campagne présidentielle », a plaidé
En marche ! ,  le  mouvement du candidat
centriste, dans un communiqué.

Ces fichiers piratés et dif fusés « sur les ré-
seaux sociaux » sont des informations « in-
ternes » à la campagne d’Emmanuel Macron,
comme des cour riels ou des « documents
comptables », précise En marche !.

Ces documents divers, «des dizaines de mil-
liers de courriels, de photos et de pièces jointes da-
tant du 24 avril au plus tard» (soit le lendemain
du premier tour de la présidentielle), selon Wi-

kiLeaks, sont notamment
accessibles via un lien hy-
pertexte relayé par le site
sur son compte Twitter.

WikiLeaks a assuré au
passage ne pas être à l’ori-
gine de cette opération de
piratage qu ’ i l  bapt ise
«MacronLeaks».

Ve n d r e d i  s o i r,  s u r
Twitter, l’extrême droite

a beaucoup relayé ces documents piratés.
«Les #MacronLeaks apprendront-ils des choses que

le journalisme d’investigation a délibérément tuées?
Effrayant, ce naufrage démocratique», a lancé le
vice-président du FN, Florian Philippot, juste avant
minuit, heure de la fin de la campagne officielle.

« Les fichiers qui circulent ont été obtenus il y
a plusieurs semaines grâce au hacking de boîtes
de courriels personnelles et professionnelles de
plusieurs responsables du mouvement », précise
En marche !, ajoutant que ces documents sont
tous « légaux».

« Le mouvement En marche ! a été victime
d’une action de piratage massive et coordonnée
donnant lieu ce [vendredi] soir à la diffusion sur
les réseaux sociaux d’informations internes de
nature diverse (courriels, documents comptables,
contrats…)», indique le mouvement du finaliste
de l’élection présidentielle.

«Ceux qui font circuler ces documents ajoutent
à des documents authentiques nombre de faux do-
cuments, afin de semer le doute et la désinforma-
tion », poursuit l’équipe de M. Macron, en fai-
sant donc un parallèle avec le piratage qui avait
visé l’équipe d’Hillary Clinton, la candidate dé-
mocrate à la présidentielle américaine, en 2016.

Moscou suspecté
Les agences de renseignement américaines

ont accusé la Russie d’avoir interféré dans l’élec-
tion présidentielle des États-Unis l’an dernier
pour favoriser Donald Trump, notamment par un
piratage du Parti démocrate d’Hillary Clinton.

«Pendant toute cette campagne, En marche ! a

constamment été le mouvement le plus visé par
de telles initiatives, de façon intense et répétée »,
peut-on encore lire dans ce long communiqué
d’En marche !.

En février, les ser veurs du mouvement
avaient été coupés durant quelques minutes à
la suite d’attaques venant de l ’Ukraine, selon
En marche !. En mars, le mouvement d’Emma-

nuel Macron avait été la cible de tentatives
d’hameçonnage (« phishing ») attribuées à un
groupe russe, selon l’entreprise japonaise de
cybersécurité Trend Micro.

L’équipe Macron soupçonne aussi Moscou
d’avoir voulu favoriser des candidats favorables
à un rapprochement avec la Russie, comme sa
rivale du Front national au second tour, Marine
Le Pen. Le Kremlin a démenti à plusieurs re-
prises ces accusations, af firmant n’avoir « ja-
mais eu l’intention de gêner les af faires inté-
rieures d’un pays».

Selon l’entourage du candidat, «l’ambition des
auteurs de cette fuite est de toute évidence de nuire
au mouvement En marche! à quelques heures du
second tour de l’élection présidentielle française».

Islamiste arrêté
Par ailleurs, un islamiste ayant prêté al-

légeance aux djihadistes du groupe État is-
lamique a été arrêté en France près d’une base
militaire vendredi.

Un ancien militaire converti à l’islam et sous
surveillance depuis 2014 pour sa radicalisation a
été arrêté dans la nuit de jeudi à vendredi, près de

la base aérienne d’Évreux, à une centaine de kilo-
mètres au nord-ouest de Paris. C’est sa voiture
garée près de la base qui a alerté les autorités.

L’homme avait prêté allégeance au groupe
EI, selon une clé USB saisie dans son véhicule,
où se trouvaient également des drapeaux du
groupe EI. Un fusil à pompe a aussi été décou-
vert dans un fourré proche.

Les enquêteurs cherchent notamment à
déterminer si le suspect était sur le point de
commettre une action violente ou s’il procédait
à des préparatifs.

Le 20 avril, trois jours avant le premier tour
de la présidentielle, un policier avait été tué sur
l’avenue parisienne des Champs-Élysées. L’at-
taque avait été revendiquée par le groupe EI, à
l’origine de la plupart des attentats qui ont fait
239 morts dans le pays depuis janvier 2015.

Avant la clôture de la campagne officielle à
minuit, qui impose un silence médiatique, Em-
manuel Macron voit son avance confortée dans
les derniers sondages, avec 61,5 à 63 % des
voix, contre 37 à 38,5 % pour Marine Le Pen.

Agence France-Presse

PRÉSIDENTIELLE FRANÇAISE

L’équipe Macron dénonce un «piratage massif »

JOËL SAGET AGENCE FRANCE-PRESSE

La candidate à la présidentielle française du Front national, Marine Le Pen, a af firmé vendredi qu’elle croyait pouvoir remporter une victoire-surprise
ce dimanche, au terme du second et décisif tour de l’élection. Son rival, le candidat centriste Emmanuel Macron, a de son côté été victime d’une fuite
de documents, son équipe parlant d’un acte de piratage visant à influencer le scrutin.

Le procès d’El
Chapo en avril 2018
New York — Un juge new-yor-
kais a fixé vendredi le procès du
célèbre narcotrafiquant mexi-
cain Joaquín «El Chapo» Guz-
mán au 16 avril 2018. «Essayons
de tenir cette date», a déclaré le
juge fédéral de Brooklyn, Brian
Cogan, lors d’une audience en
présence de Joaquín Guzman,
60 ans, et de son épouse, Emma
Coronel, 27 ans. La date de ce
procès, qui devrait durer entre
deux et trois mois, pourrait ce-
pendant encore être repoussée,
tant le procès s’annonce com-
plexe. Joaquín Guzman est ac-
cusé d’avoir dirigé pendant près
de 25 ans le puissant cartel de
Sinaloa, l’un des plus puissants
jamais connus sur le continent
américain. Alors qu’il était em-
prisonné au Mexique, Joaquín
Guzman s’est évadé par deux
fois, en 2001 et en 2015, avant
d’être repris. Il a été inculpé de
17 chefs d’accusation par la jus-
tice américaine, au premier
rang desquels figure la direc-
tion du cartel, qui à lui seul
pourrait lui valoir la prison à
perpétuité.

Agence France-Presse

Venezuela :
l’opposition
persévère
Caracas — L’opposition véné-
zuélienne maintiendra ce
week-end la pression contre
le président socialiste Nico-
las Maduro avec des manifes-
tations, malgré les violences
entourant cette vague de mo-
bilisation, avec 36 morts en
un peu plus d’un mois. Un
jeune homme de 22 ans est
décédé vendredi après avoir
été blessé la veille à Valencia,
alors que la ville était en
proie à des attaques contre
une centaine de commerces
et de vifs affrontements en-
tre opposants et forces de
l’ordre. À Caracas, un groupe
d’étudiants a manifesté ven-
dredi pour une deuxième
journée consécutive. Dans ce
pays en profonde crise poli-
tique et économique, les anti-
Maduro défilent presque
tous les jours depuis le
1er avril pour exiger le départ
du chef de l’État avant la fin
de son mandat en décem-
bre 2018.

Agence France-Presse

É D O U A R D  G U I H A I R E

à Londres

L es conservateurs ont rem-
porté vendredi une large

victoire aux élections locales
britanniques, ce qui est de bon
augure pour la première mi-
nistre Theresa May en vue des
législatives du 8 juin, dont elle
espère sortir renforcée pour
négocier le Brexit.

Les Tories rempor tent 28
des 88 conseils qui étaient à re-
nouveler à travers le pays, obte-
nant 1900 sièges, soit un gain
de 558 sièges par rapport aux
précédentes élections, selon
des résultats publiés par
l’agence PA en fin d’après-midi.

« C’est encourageant », avait
déclaré un peu plus tôt The-
resa May, mais alors que la
victoire se dessinait déjà net-
tement, ajoutant qu’elle ne te-
nait « rien pour acquis » à
quelques semaines des légis-
latives anticipées.

Le Labour, principal par ti
d’opposition, essuie en re-
vanche un revers de taille,
avec une perte de 320 sièges
et seulement neuf conseils
rempor tés, un score qui
risque de mettre encore plus
sous pression son leader Je-
remy Corbyn, déjà décrié.

Ce dernier a reconnu que
son parti avait perdu « trop» de
conseillers, et appelé ses
troupes à la mobilisation alors
que les sondages pour les lé-
gislatives placent les travail-
listes 20 points derrière les
conservateurs.

Le Labour pourra se conso-
ler avec l’élection de Steve Ro-
theram à la mairie de Liverpool
et d’Andy Burnham à celle de

Manchester, deux fonctions
nouvellement créées.

L’UKIP s’effondre
Les Tories profitent aussi de

l’effondrement du parti euro-
phobe UKIP (–114 sièges),
«victime de son propre succès»,
selon son leader Paul Nuttall.
«Si le prix à payer pour voir le
Royaume-Uni quitter l’UE est
une avance des conservateurs
qui se sont saisis de cette cause
patriotique, alors c’est un prix
que l’UKIP est prêt à payer», a-
t-il affirmé.

Les résultats sont aussi diffi-
ciles pour les libéraux-démo-
crates, qui cherchent à renaître

politiquement et à s’affirmer en
solution de remplacement cré-
dible au Labour en incarnant la
résistance à un Brexit « dur ».
Mais la ligne tarde à convain-
cre : les «Lib-Dem» perdent 37
sièges. Leur leader, Tim Far-
ron, s’est néanmoins dit «déter-
miné» à empêcher le «couron-
nement auquel Theresa May
s’attend» lors des législatives.

Pour le professeur Eric Kauf-
mann, de l’Université de Lon-
dres, ces résultats suggèrent
que les Tories constituent vrai-
semblablement, aux yeux des
Britanniques, la meilleure solu-
tion à une de leurs principales
préoccupations: le Brexit.

«Les conservateurs ont réussi
à attirer ceux qui ont voté pour
quitter [l’UE] tout en réussissant
à retenir les partisans du main-
tien», a-t-il expliqué à l’AFP.

Organisé jeudi, ce scrutin
local visait à renouveler près
de 5000 conseillers dans tout
le pays, à l’exception notable
de la capitale, et les maires de
plusieurs métropoles.

SNP en tête
En Écosse, le parti indépen-

dantiste SNP de la première
ministre Nicola Sturgeon, qui
veut faire progresser l’idée
d’un nouveau référendum d’in-
dépendance, arrive en tête en
nombre de sièges, mais la forte
progression des conservateurs
sonne comme un aver tisse-
ment avant le scrutin législatif.

Le Labour y a perdu le
contrôle du conseil de Glasgow,
son fief depuis plus de 40 ans.

Bonne nouvelle
La victoire des conser va-

teurs est une bonne nouvelle
pour Theresa May dans la
perspective des législatives,
où elle compte confor ter sa
majorité au Parlement de
Westminster et avoir ainsi les
coudées franches pour négo-
cier le Brexit avec les diri-
geants européens.

Mais les relations se sont
singulièrement tendues ces
derniers jours avec Bruxelles,
Mme May accusant « des res-
ponsables européens » d’avoir
proféré des «menaces » sur les
résultats du Brexit afin d’« in-
fluer sur le résultat des élec-
tions» législatives.

Agence France-Presse

ÉLECTIONS LOCALES BRITANNIQUES

Large victoire pour Theresa May

JACK TAYLOR ASSOCIATED PRESS

La première ministre britannique, Theresa May, dans l’ouest de
Londres ce vendredi

Ceux qui font circuler ces
documents ajoutent à des
documents authentiques
nombre de faux documents,
afin de semer le doute 
et la désinformation
L’équipe En marche! d’Emmanuel Macron

«

»
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L E S  P E T I T E S  A N N O N C E S AVIS DE DÉCÈS
Courriel :
petitesannonces@ledevoir.com

Téléphone :     514 985-3322
Télécopieur :   514 985-3340

ST-ULRIC - FACE AU FLEUVE
2 étages, 1961, entièrement 

rénovée, grande cour face sud. 
Terrain aménagé. 418-737-9407

duproprio.com/470005

DISCRIMINATION
INTERDITE

La Commission des droits de la 
personne du Québec rappelle que 
lorsqu'un logement est offert en lo-
cation (ou sous-location), toute per-
sonne disposée à payer le loyer et 
à respecter le bail doit être traitée 
en pleine égalité, sans distinction, 
exclusion ou préférence fondée sur 
la race, la couleur, le sexe, la gros-
sesse, l'orientation sexuelle, l'état 
civil, l'âge du locataire ou de ses 
enfants, la religion, les convictions 
politiques, la langue, l'origine ethni-
que ou nationale, la condition so-
ciale, le handicap ou l'utilisation 
d'un moyen pour pallier ce handi-
cap.

MÉTRO IBERVILLE - 5 1/2 
2 ch, 2e. Ent. lav-sec., superpo-
sées, frigo et micro-onde inclus. 
Près services et écoles. Pas ani-
maux. JUIL. 975 $  514-573-8772

NDG -  6 1/2 - Haut duplex
Près du Métro Vendôme et du 

CUSM. Non-fumeur. Pas d'animal. 
1400$. 514 488 3087 pour R.V.

PLATEAU - GRAND 6 1/2
Secteur tranquille, 3 ch., vaste 

et lumineux, électros inclus, 
chauffé/éclairé, stat., cour privée. 
LIBRE.   1 895 $    514-527-7287

PLATEAU - MILE END
Dernier étage. Beau grand 6 1/2, 
4 ch. fermées. Électros et place 
de stationnement inclus. 1 940 $        

514-710-4531

PLATEAU 4 1/2 - RDC avec jar-
din. 1 ch. fermée, meublé ou non.

LIBRE. 1 200 $  514-992-5843

Près U DE M - 6 1/2 libre
Terrasse, électros inclus. 

Chauffé. Pers. tranq. 1 600 $.
Réf. & enq. crédit néc. Écrire à 
bertingiasson@hotmail.com

ROSEMONT / PETITE-PATRIE
Petit 4 1/2 rue Bélanger, 2e. Idéal 

personne seule. Non-fumeur. 
Pas d'animaux. 514-259-8874

101

PROPRIÉTÉS À VENDRE

160

APPARTEMENTS ET
LOGEMENTS À LOUER

AHUNTSIC
6 1/2 sur 2 étages avec garage.

Près Cégep André-Grasset et 
Ahuntsic, près de tous les services.

JUILLET. 1 400 $. 514 816-1487

164

CONDOMINIUMS À LOUER

ARR. ST-LAURENT - 5 1/2
Haut de duplex. Rénové.

Non-fumeur. Pas d'animaux.
Pers. tranquille.

1 200 $, chauffé. 514 777-6003

À PARIS Petit bijou d'appart 
sur la Butte Montmartre, au coeur 

de Paris.  Paisible, ensoleillé, 
ascenseur. 514-489-5955

appartement-montmartre.com

PROVENCE
Vallée du Rhône

Maison de village dans le
quartier médiéval de Nyons.

2 c.c. 2 s. de b. Toute équipée.
Terrasse ensoleillée. Internet.
www.bonnevisite.ca/nyons
mariehalarie@gmail.com

819-300-1330

OLD ORCHARD - MAINE
Maison, vue sur la mer, près plage. 

4 CAC. Entre 1 850 $ et 2 250 $ 
US. Sem. dispo. : Juin, Juillet et 
Août. 514-271-7300 (après 18h)

170

HORS FRONTIÈRES EUROPE
À LOUER

171

HORS FRONTIÈRES À LOUER

GÎTE À VENDRE 
Clé en main (B&B) - Île Anticosti 

Hélène  579-488-0323

AUBERGE - Près pente ski, spa 
ext., massothérapie, SAM clientèle 

ext., CAC et unité style condo. 
Lauréat de plusieurs prix. Suzie 
Demers, RE/MAX Lanaudière 

1-800-265-3008 1-450-750-5473

MONTRÉAL - Résidence pers. 
autonome/semi-autonome en santé 

mentale. 12 CAC, cap. 20 rési-
dents. Bâtisse excellente état. 

Suzie Demers RE/MAX Lanaudière 
1-800-265-3008 1-450-750-5473

ENCAN TABLEAUX & 
ANTIQUITÉS 

www.encangelineau.com
Dimanche 7 mai 2017 à 10h. 

7900 Laframboise, St-Hyacinthe 
SERA VENDU : 

Superbes tableaux canadiens 
Little, Dallaire, Richard, Tanobé, 
Coburn, Hudon, Der, Lafrance,  

Bronze Vaillancourt, Lecor, 
Rousseau, Riopelle, Villeneuve, 

Horik, etc… Aussi beaux mobiliers 
de styles, Marbre, Bijoux en or, 
Cartes de hockey et autres etc. 
Collection de pierre à savon et 
art populaire, Pompe à gaz, Air 
meter, Annonces publicitaires, 

provenant de succession.
- Visite samedi de 13h00 à 17h00
- Encan mercredi 10 mai à 13h.
ENCANS GÉLINEAU & FILS INC.

(450) 796-2886

177

GÎTES, SÉJOURS
ET COUETTES / CAFÉ

201

PROPRIÉTÉS COMMERCIALES

303

ANTIQUITÉS

*Librairie Bonheur d'Occasion*
achète  à domicile livres de qualité 

en tout genre. 514 914-2142
1317, ave du Mont-Royal Est

 LE LÉOPARD N'AIME PAS LE 
MALADROIT ª Voilà le titre. Le 
roman suivra. Annonce à venir 
dans cette page. Yvan Asselin. 
Éditions Maison de l'Afrique

VOTRE ORDINATEUR B0GUE 
OU RALENTIT ? 

Mise à jour et réparation 
P.C., Mac et portables. 

10 ans d'exp.  Service à domicile.
514 573-7039  Julien

RECHERCHE AIDE FAMILIALE
À temps plein, pour 2 enfants un 

nouveau né et un enfant de 5 ans. 
Langues exigées, créole, français 

et anglais. 613-897-2322

307

LIVRES ET DISQUES

515

INFORMATIQUE ET BUREAUTIQUE

555

GARDERIES, AIDE FAMILIALE

165

PROPRIÉTÉS À LOUER

165

PROPRIÉTÉS À LOUER

CHARLEVOIX : LE FLEUVE DANS VOTRE ASSIETTE

À LOUER AU MOIS

Maison sur la falaise de Pointe-au-Pic (La Malbaie). Tranquille.
 Entièrement meublé, 3 chambres, tout compris, câble, Wi-Fi. Vue
panoramique sur le fleuve et les montagnes. Près de tous les ser-
vices et attractions. Immense terrain. Non-fumeur. Pas dʼanimaux. 
Avril, mai, octobre et novembre 2017 : 2 000 $ / mois
Septembre et décembre 2017: 2 500 $ / mois

438-491-2301
PRECOURT.GAGNE@GMAIL.COM

564

DÉCORATION INTÉRIEURE

564

DÉCORATION INTÉRIEURE

564

DÉCORATION INTÉRIEURE

BAIN EN BOIS 
100 % QUÉBEC

ARTECO INC

arteco.ca
438.397.1560

arteco.inc@gmail.com

PARCE QUE VOUS
ÊTES UNIQUE

599

MESSAGES

599

MESSAGES

Promotion spéciale

Petites annonces

Pour les annonces textes de 5 lignes et moins

7 jours
de parution

100$
ou

4 samedis
consécutifs

100$
Pour information

Téléphone : 514 985-3322

Courriel : petitesannonces@ledevoir.com

Tour d’Italie :
baptême de rêve
pour Postlberger
Olbia, Italie — L’Autrichien
Lukas Postlberger a connu
un baptême de rêve en rem-
portant contre toute attente
la première étape du
100e Tour d’Italie, vendredi,
s’adjugeant du même coup le
maillot rose de meneur. La
victoire devait être octroyée
à l’un des meilleurs sprinters
du groupe, mais Postlberger,
un meneur de peloton, s’est
hissé en tête avec deux kilo-
mètres à franchir afin de prê-
ter main-forte à son coéqui-
pier de l’équipe Bora-Hans-
grohe Sam Bennett. Cepen-
dant, lorsque l’écart a com-
mencé à se creuser derrière
lui, il a simplement gardé la
cadence à l’issue d’une
épreuve de 206 km. Michael
Woods, d’Ottawa, a terminé
75e, à 23 secondes de Postl-
berger, tandis que Svein
Tuft, de Langley, en C.-B., a
suivi au 190e échelon.

Associated Press

Jeux olympiques
d’été : la Russie
prépare sa
candidature
Londres — La Russie se pré-
pare à déposer sa candida-
ture pour organiser de nou-
veau des Jeux olympiques,
admet Vladimir Poutine. Le
président russe a confié à
l’historien des Jeux olym-
piques David Miller, dans un
entretien exclusif, que son
pays dispose d’une panoplie
de villes potentielles prêtes à
accueillir des Jeux d’été, pas
seulement Moscou. « Outre
la capitale de notre pays, nous
comptons sur de nombreuses
villes qui pourraient accueil-
lir des Jeux d’été. Il y a Sotchi,
bien sûr, mais aussi Saint-Pé-
tersbourg et peut-être Kazan »,
a énuméré Poutine à Miller.
Outre Sotchi en 2014, Mos-
cou a accueilli les Jeux olym-
piques de 1980. Ces Jeux
avaient cependant été assom-
bris par le boycottage des
Américains. L’Union sovié-
tique avait à son tour boy-
cotté les Jeux olympiques de
Los Angeles en 1984.

Associated Press

A L E X I S  
B É L A N G E R - C H A M P A G N E

M ême si les inquiétudes
commencent à être

réelles dans le camp de l’Im-
pact de Montréal, tout n’est
pas encore perdu et l’équipe
tentera de nouveau de corri-
ger la trajectoire du navire
samedi, quand il rendra visite
au D.C. United.

L’entraîneur-chef Mauro
Biello a admis qu’il commen-
çait à être inquiet à la suite
du revers de 2-1 contre les
Whitecaps de Vancouver, sa-
medi der nier au stade Sa-
puto. Toutefois, l’attaquant
Dominic Oduro est un peu
plus optimiste.

« Nous avons joué beaucoup
de matchs à l’étranger et ça fi-
nit par être dif ficile et fatigant,
sur tout en début de saison,
quand vous tentez de trouver
vos repères, a-t-il mentionné
plus tôt cette semaine. Je pense
que les choses seront dif férentes
quand nous allons enchaîner
les matchs à domicile. »

Malgré un calendrier dif fi-
cile et les nombreux voyages
pour éviter le froid de la fin de
l’hiver montréalais, Oduro
voit du positif dans les trois
verdicts nuls en cinq sorties
sur les pelouses adverses. Il
reconnaît toutefois que le dos-
sier global de 1-3-4 n’est pas à
la hauteur d’une équipe qui
s’est rendue en finale d’asso-
ciation l’automne dernier.

« Tout n’est pas perdu, mais
nous devons accepter notre
par t de responsabilité , a-t-il
mentionné. Il y a des matchs
où nous avons échappé des
points — contre Seattle, Chi-
cago et Vancouver. Nous de-
vons passer à la vitesse supé-
rieure, parce que nous sommes
très ordinaires depuis le début
de la saison. Nous devons tirer
des leçons des résultats passés
et nous relever. »

Après le match contre le
D.C. United, l’Impact dispu-
tera ses trois rencontres sui-
vantes en MLS à domicile.

La Presse canadienne

SOCCER

L’Impact à 
la recherche 
de constance

W I L L  G R A V E S

à Cranberry Township

S idney Crosby est retourné
au travail vendredi et a re-

pris l’entraînement avec ses co-
équipiers des Penguins de Pitts-
burgh à peine quatre jours
après avoir été victime d’une
commotion cérébrale qui a mis
en doute sa présence pour le
reste des séries éliminatoires.

Sans dire clairement s’il sera
disponible en vue du cinquième
match de la demi-finale de l’As-
sociation Est contre les Capitals
de Washington samedi, Crosby
garde ses options ouvertes.

«Nous verrons, a lancé le capi-
taine des Penguins. Je ne veux
pas écarter ce scénario. Mais ce
n’est pas vraiment ma décision.

Vous ne faites que dire comment
vous vous sentez et réagissez à
partir de là.»

L’entraîneur-chef Mike Sulli-
van n’est nullement pressé de
prendre une décision à la veille
d’un match où les champions
en titre de la Coupe Stanley
pourraient éliminer les Capi-
tals. Si une sixième rencontre
devenait nécessaire, elle aura
lieu lundi à Pittsburgh.

« Nous verrons comment il
réagira [à la séance d’entraîne-
ment] et prendrons une déci-
sion à partir de là », a indiqué
Sullivan.

Il reste que la présence de
Crosby sur la patinoire avec, en
plus, la permission de recevoir
des mises en échec, laisse pla-
ner la possibilité d’un retour au

jeu. Il s’agirait d’un dénouement
étonnant quand on considère
l’état dans lequel il se trouvait
lorsqu’il a quitté la glace en pre-
mière période du troisième
match à la suite d’un double
échec à la tête de la part du dé-
fenseur Matt Niskanen.

À la suite de ce jeu, Crosby a
été victime d’une deuxième com-
motion cérébrale, au moins la
quatrième depuis son entrée
dans la Ligue nationale de
hockey. Il lui a fallu presque
deux ans pour se rétablir de celle
survenue en janvier 2011, et il a
été tenu à l’écart du jeu pendant
deux semaines après celle diag-
nostiquée en octobre dernier.

Il se pourrait que l’attente
soit moins longue encore, cette
fois-ci. Mardi matin, Crosby se

sentait « aussi bien que ce que
l’on peut imaginer». Il était pré-
sent pour appuyer ses coéqui-
piers lors de leur victoire de 3-2
lors du quatrième match, mer-
credi, et a patiné en solitaire
jeudi, vêtu de tout son équipe-
ment, avant de retrouver ses
coéquipiers vendredi.

«Avec tout ce que j’ai vécu, je
pense bien connaître mon
corps. Je comprends l’impor-
tance de se sentir bien avant de
retourner au jeu. J’ai pleine-
ment confiance dans le person-
nel en place et je suis sûr qu’il
fera tout en son pouvoir pour
s’assurer que je me porte bien
avant de reprendre le collier »,
a-t-il déclaré.

Associated Press

HOCKEY

Sidney Crosby de retour au travail

C A R O L  S C H R A M

à Paris

T yson Barrie et Jef f Skin-
ner ont inscrit un but et

une aide chacun et le Canada a
amorcé la défense de son titre
au Championnat du monde de
hockey en signant une victoire
de 4-1 face à la République
tchèque vendredi.

Ryan O’Reilly et Michael Ma-
theson ont aussi touché la cible
pour le Canada, double cham-
pion en titre du tournoi. Claude
Giroux a récolté deux aides,
tandis que Calvin Pickard a ef-
fectué 28 arrêts.

Lukas Radil a été l’unique
buteur du côté des Tchèques,
alors que Petr Mrazek a re-
poussé 24 lancers.

Les Tchèques ont amorcé la
rencontre en force, décochant
les six premiers tirs au but.
Cependant, O’Reilly a ouvert
la marque après 6 min 09 de
jeu en première période,
quand il a profité d’une belle
remise de Mark Scheifele à
partir de l’arrière du filet.

« C’était un très beau jeu de
“Scheifs”, a affirmé O’Reilly. Il
est rapide et il a réalisé un

beau jeu pour me faire la
passe. J’ai simplement tenté de
pousser la rondelle vers le filet
et elle est rentrée. »

«J’ai entendu O’Reilly appeler
la passe, a ajouté Scheifele. Je
savais que je pouvais me rendre
à la rondelle et la lui envoyer.»

Le Canada a creusé l’écart
en avantage numérique après
55 secondes de jeu en deuxième
période. Le tir de la pointe
de Matheson s’est faufilé à tra-
vers la circulation jusque dans
l’objectif.

Radil a redonné espoir aux
Tchèques en battant Pickard
avec 7 min 19 à faire en troi-
sième période. Barrie a toute-
fois redonné un coussin de
deux buts au Canada seulement
2 min 09 plus tard, profitant
d’une passe de Travis Konecny.

« Ils ont mérité ce but, a af-
firmé Pickard, qui a été nommé
joueur du match pour le Canada.
Ils ont réussi un beau jeu trans-
versal et la rondelle a frappé le
poteau avant de revenir de l’au-
tre côté. Je peux vivre avec ça.»

«Tyson a ensuite marqué un
gros but pour nous ramener à
3-1 et leur casser les reins.
C’était une belle réplique. »

Jef f Skinner a complété la
marque dans un filet déser t
avec 42,1 secondes à écouler.

Le Canada disputera son
prochain match dimanche,
quand il affrontera la Slovénie.

La Presse canadienne

CHAMPIONNAT DU MONDE

Le Canada démarre en force
Les champions en titre battent la République tchèque 4-1

PETR DAVID JOSEK

Ryan O’ Reilly parvient sur ce jeu à se défaire de l’emprise de
Michal Kempny. Il a marqué un but dans la victoire du Canada.
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PRESTIGE
CHARME &

DEMEURES ,  OCCAS IONS  D ’AFFAIRES  ET  L IEUX  PR IV ILÉG IÉS 514.985.3322    1 800 363.0305
petitesannonces@ledevoir.com

JARDINS OUTREMONT – 650 000 $
Outremont sur la montagne ! Magnifique localisation. Maisons à étages en rangées. Trois chambres. Espace cour privée. Garage
intérieur chauffé (en sus). Quartier paisible, près du métro, des écoles, de lʼUniversité de Montréal, des hôpitaux, du Centre-Ville
et de tous les services. 514 231-2079

PUBLIMAISON # IS944

 

T 514 789 2889 | realta.ca

VISITES LIBRES dimanche de 14h à 16h

SUR RENDEZ-VOUS

Ahuntsic | 11783 Marie-Anne-Lavallée, app. 302

307 000 $

Centre-Ville | 1449 St-Alexandre, app. 711

324 000 $

Outremont | 1085 Pratt, app. 208

385 000 $

Vieux-Montréal | 370 St-André, app. 603

349 000 $

Outremont | 1001 Mont-Royal, app. 204

425 000 $

Centre-Ville | 1414 Chomedey, app. 904

2 400 $/ mois

Outremont | 90 Willowdale, app. 303

2 995 $/ mois

Chomedey | 1900 Souvenir, app. PH C-D

655 000 $

CdN | 2595A Soissons

NOUVEAUTÉ ! 750 $/ mois

Centre-Ville | 260 Sherbrooke E, app. 224

339 000 $

NdG | 3466 Walkley

539 000 $

CdN | 5562 Wilderton

839 000 $

Outremont | 950 Champagneur, app. 104

329 000 $

Outremont | 429 Willowdale

2 100 $/ mois

Plateau | 3636 Henri-Julien, app. 6

479 000 $

CdN | 4911 Côte-des-Neiges, app. 203

399 000 $

Bolton Est | 1-5 Imp. Jolicœur

899 000 $

DÉCOUVREZ NOS

VISITES VIRTUELLES 3D
CONCOURS, NOUVEAUTÉS ET CONTENUS EXCLUSIFS

SUR REALTA.CA

CONDO HAUT DE GAMME

À 2 pas du Parc Lafontaine et tous les services. 

1 SDB + 1 s/eau. Construction neuve 2012 primée. Aire

ouverte. Mezzanine. 780 pi2 avec possibilité d’agrandir

la mezzanine. Plafond 18 pieds et fenestration sur 

3 côtés. Terrasse privée de 300 pi2 sans vis-à-vis.

Entrée d'eau et entrée électrique pour l’installation d'un

spa. Plan de garantie jusqu’en 2017. Chauffage et 

climatisation centraux. Echangeur d’air/récupérateur de

chaleur. Matériaux de luxe. Excellente insonorisation.

Sous le prix de l'évaluation professionnelle (451,000$).

438 000 $ 

mfmarsot@gmail.com • 514.972.7950

PLATEAU

9415, ROUTE 125
Coquette maison de 9 pièces, construction 2005, 2 + 1 ch. Située sur un terrain très intime et unique bordé par le Lac Désert.Entourée dʼar-
bres matures, à proximité de la ville et tous les services. Près de l'Estérel et attraits touristiques. Bienvenue aux amants de la nature ! 

274 000 $

450-882-2308  |  CENTRIS #28012877

CHERTSEY – LANAUDIÈRE
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746, av. McEACHRAN – 779 000$
Haut duplex rénové, style contemporain, unique, clarté maximum ! Magnifiques boiseries, planchers chêne, finition à l̓ huile. En face

collège STANISLAS, près MÉTRO, garderies, magasins dʼalimentation, banques, parcs, patinoire intérieure, piscine, etc. 3 ch., 
2 s/bains, grande cuisine. TERRASSE 20ʼ X 20ʼ plein soleil accessible par la cuisine, grand balcon en façade. Électros inclus.

GARAGE.

MLS / CENTRIS # 242 149 10

O U T R E M O N T

G
A

R
A

G
E

5522-5726 Rue ST-URBAIN – 889 000$
Triplex DOUBLE OCCUPATION dans le MILE-END à 2 pas de
Bernard. RDC et 2e LIBRES à l'acheteur. Jardin côté ouest, clô-

turé, gazonné. 2 salons doubles, grande s/manger avec vaisselier.
S/sol 5'7" non fini, pleine grandeur. Planchers bois franc et pin.

MLS / CENTRIS # 233 884 67

M I L E - E N D
CHARLOTTE MICHAUD
cmichaud@sutton.com

514·894·0866
10 h à 22 h

groupe sutton-immobilia inc.
agence immobilière 514.272.1010

?
Je suis

TOUJOURS

là pour VOUS !

Vous voulez vendre...
NOUVEAUTÉ

514.271.2131
votreagentdouble.com

JOËLLE
GERVAIS

CAROL
NADON

COURTIERS IMMOBILIERS

OUTREMONT
1175 AV. BERNARD, APP. P62/64

« Le Clos St-Bernard » Penthouse, 6500 p.c. sur 2 étages occu-
pant toute la façade de l̓ immeuble (120ʼ). Vue panoramique sur
Mt-Royal, Oratoire et Stade. Fenestration abondante pour lumi-
nosité optimale. 5 CAC, 4 SDB et 2 s/dʼeau. 2 terrasses totali-
sant 2150 p.c. 3 garages. 4  500 000 $ – MLS # 15570223

OUTREMONT
24 CHEMIN BATES, APP. 203 

Adossé au Bois de la colline. Un espace unique de 
2 000 p.c. sur 2 niveaux. 4 chambres à coucher, 
2 salles de bains. Grand patio aménagé, 2 garages.
La campagne à la ville.

1 095 000 $ – MLS # 20920949

OUTREMONT
1271 CHEMIN DE LA FORÊT 

Belle maison contemporaine sur le Mont-Royal.
Construction béton, salle familiale donnant sur un
superbe jardin paysager avec piscine. Climatisation
centrale. Garage double. 

1 875 000$ – MLS # 21538905 

NOUVEAU

VENDU

OUTREMONT
686 AV. OUTREMONT 

NOUVEAU — À deux pas de lʼAvenue Bernard et de ses
nombreux attraits, spacieux et lumineux 3e au cachet
authentique. Moulures et boiseries, 4 chambres, 
terrasse. Stationnement et rangement au sous-sol.

679 000 $ – MLS # 9506296

Ce magnifique domaine en harmonie avec la nature offre de
multiples avantages : 3 chambres, son loft, son studio répétions
ou atelier, ses 3 toits verts prévus pour les végétaliser.

790 000 $ - CENTRIS # 20982390

Au bord du prestigieux Lac des Français (navigable), propriété
de 4 chambres, pièces à aire ouverte, belle luminosité, beau 
terrain de 65 133 pc boisé, à 15 min. de Joliette.

239 000 $ - CENTRIS # 16552016

Splendide propriété de qualité, + de 164’ de façade sur le 
Lac Thomas (navigable). 4 chambres,  solarium 4 saisons, spa, 
S-S aménagé, garage 28’ x 26’, quai.

399 900 $  - CENTRIS # 14846528

Manon 
Blais
Courtier immobilier Inc.

www.manonblais.com
RE/MAX 

Lanaudière  Inc. 450.759.3008

126 ARPENTS

STUDIO D'ENREGISTREMENT

BORD DE L’EAU

TERRAIN DE 65 133 PC

BORD DE L'EAU

TERRAIN BOISÉ DE 47 902 PC

SAINT-CÔME SAINTE-MARCELLINE-DE-KILDARESAINT-DIDACE

1120, Avenue Bernard, App. # 8
Lumineux condo situé au prestigieux ROYAL YORK. Vue sur
le parc St-Viateur et le Mont-Royal. Élégance exceptionnelle
allie cachet et modernité. 2 chambres, 1 258 p.c. Foyer 
et ascenseur. Boutiques et des services à votre porte. 
Un appartement de rêve !

PRIX RÉVISÉ 519 000 $ – MLS # 18433123

EMILE LABELLE  514-246-4352
Courtier immobilier, Groupe sutton – immobilia inc.

VISITES LIBRES
Dimanche 7 mai 14h à 16h

OUTREMONT

LOIS HARDACKER     450 242-2000
www.loishardacker.com

Ctr. imm. Agréé. Royal LePage Action, Agence Immobilière

COWANSVILLE

LAC BROME

CET ÉTÉ au bord de l’eau avec votre plage sablonneuse de
152 pieds et quai, une résidence coquette et spacieuse, plus
un chalet d’invités isolé et chauffé, vous serez envié. Agréable
à l’année. Une occasion à ne pas manquer! 895 000 $

PRESTIGIEUSE, DERNIER CRI, et vue surplombant le lac 
Davignon. Chauffage géothermique, climatisation, 4 chambres,
2 ½ SDB, planchers chauffant, garage double et plus. Près de
l’hôpital BMP et à quelques minutes de Bromont. 755 000 $

Vue panoramique sur le Saint-Laurent, Rivière-du-Loup et ses environs. Site unique, 3 millions de pi 2, proche de la Ville.  

Beaucoup de possibilités. Un lieu de rêve. 274 900 $

duproprio.com/727660

418-563-0219     marc_rondeau@hotmail.com

RIVIÈRE-DU-LOUP (ANSE-AU-PERSIL) – BORNÉE AU FLEUVE

116 DE TOURAINE
729 000$ – MLS # 17050512

Bernard Rodrigue – 514.941.9988
Coutier immobilier agréé 

ST-LAMBERT – SECTEUR PRÉVILLE

VISITE LIBRE DIMANCHE 7 MAI DE 14H À 16H

M A R C E N E

A L B I N A T I

514.703.2876
marcene.albinati@sympatico.ca

Courtier immobilier résidentiel, Royal LePage Tendance

VENDU

SUPERBE BAS DE DUPLEX. 2 257 pi2, vrai bijou. Rénové.
Belle fenestration. Terrasse et cour ensoleillées avec
piscine creusée. À 2 pas de l’Université de Montréal et
du métro. Achat incomparable !

875 000 $*

SUPERBE HAUT DE DUPLEX. 2 567 pi2, cachet d’époque.
4 CAC, 1 bureau. Garage. Solarium et terrasse avec vue
sur un joli parc. À côté de l’Université de Montréal et du
métro. Localisation exceptionnelle !

895 000 $ - MLS 27807003

PROPRIÉTÉ DISTINCTIVE. 2 384 pi2, belle fenestration. 
4 chambres à coucher, garage. Cour arrière ensoleillée
avec terrasse et piscine. Endroit enchanteur pour famille
ou couple !

1 725 000 $ - MLS # 21076636

PENTHOUSE MAGNIFIQUE. 2 553 pi2, luxe et élégance.
Lumière abondante. Vue imprenable sur la montagne 
et le ciel. Immense terrasse ensoleillée. Qualité de vie 
exceptionnelle !

1 875 000 $ - MLS # 13619939

VISITE LIBRE
DIMANCHE 7 MAI 15H À 16H30

VISITE LIBRE
DIMANCHE 7 MAI 13H À 14H30

UNIVERSITÉ DE MONTRÉAL ÎLOT WILLOWDALE HAUT-OUTREMONT SANCTUAIRE DU MONT-ROYAL

310 ch. du Chicot
Propriété de prestige, piscine intérieure. 4 CAC, plafonds cathédrale, foyer en pierre, grande cuisine avec verrière. 

Sauna, spa, garage double. Aucun voisin arrière, près des voies rapides, des écoles et de tous les services.

749 000$ – PUBLIMAISON # ID366

514.231.2079

SAINT-EUSTACHE

VISITE LIBRE
DIMANCHE 7 MAI 14H À 16H


